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Cour pénale internationale 1 

Chambre de première instance I 2 

Situation en République démocratique du Congo ‐ Affaire Le Procureur c. Thomas 3 

Lubanga Dyilo ‐ n° ICC‐01/04‐01/06 4 

Procès 5 

Audience publique 6 

Lundi 22 mars 2010 7 

Lʹaudience est présidée par le Juge Fulford 8 

(Lʹaudience est ouverte à 9 h 31) 9 

M. LʹHUISSIER : Veuillez vous lever. 10 

Lʹaudience  de  la  Cour  pénale  internationale  est  ouverte. 11 

Veuillez vous asseoir.  12 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Bonjour. 13 

Madame Samson, qui, au sein du Bureau du Procureur, aujourdʹhui, va répondre 14 

aux questions en suspens que nous avons, relativement à lʹinterview qui a été fait 15 

par le porte‐parole du Procureur ?  16 

Mme SAMSON (interprétation de lʹanglais)  : Ça sera Mme Bensouda qui va aborder 17 

cette question, Monsieur le Président.  18 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Très bien. 19 

Madame  Bensouda,  deux  questions  émanant  de  la Chambre.  La  première  est 20 

celle‐là : sur  le  texte  qui  a  été  imprimé  concernant  lʹinterview —  texte  auquel 21 

nous avons  fait  référence —,  il semble quʹil y ait une citation directe qui est  la 22 

suivante : « Il nʹy a pas eu un abus de procédure. Le Procureur Moreno Ocampo 23 

est un procureur juste et très précis. Et, comme jʹai dit, quelle que soit la thèse de 24 

la Défense, elle a été construite par le Procureur Moreno Ocampo sur la base de...  25 
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de témoignages à décharge, donc la Défense ne peut rien faire. Cʹest leur dernière 1 

chance. M. Lubanga va être mis en prison pendant de très longues années. » 2 

Alors, à la lecture de la requête que nous avons reçue le vendredi après‐midi, il 3 

semblerait  quʹon  suggère  que  le  Procureur  serait  en  train  de  dire  que  ceci  ne 4 

traduit pas exactement ce que  le porte‐parole aurait dit. Alors,  il  faudrait avoir 5 

une certitude sur ce fait. Devons‐nous présumer que cʹest la position du Bureau 6 

du Procureur ?  7 

Mme BENSOUDA (interprétation de lʹanglais) : Oui, Monsieur le Président.  8 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Très bien. Nous 9 

allons revenir sur les détails de cette affirmation dans un instant. 10 

La deuxième référence — que  je ne vais pas  lire mais que  lʹon retrouve dans  le 11 

rapport qui est  fait dans cette  interview... qui apparaît vers  la  fin : est‐ce quʹon 12 

suggère également que ce qui semble être une citation directe des propos tenus 13 

par  les  représentants  est  erroné ?  Et...  expression  qui  se  termine  avec la...  la 14 

phrase suivante : « mais nous ne pouvons pas montrer leur identité en public. » 15 

Donc, les quatre à cinq lignes qui sont donc insérées avant, est‐ce quʹon suggère 16 

également que cela était... constitue une erreur ?  17 

Mme BENSOUDA  (interprétation  de  lʹanglais)  :  Monsieur  le  Président,  à  quel 18 

paragraphe faites‐vous référence ?  19 

M. LE  JUGE PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation de  lʹanglais)  : Oui,  cʹest  à  la 20 

page 4. Peut‐être que cʹest mieux que je cite, et je cite ceci : « M. Lubanga sait qui 21 

ils sont. Et, franchement, je suis étonné devant le courage des enfants. Ils étaient 22 

au prétoire avec Lubanga. Et vous  savez que M. Lubanga,  il  fait des  signes au 23 

public, il sourit, il a beaucoup dʹexpressions corporelles. Et cela est très terrifiant 24 

pour les enfants qui se... se trouvent devant lui. Ils ont été très courageux. Mais...  25 
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mais, de toute façon, nous ne pouvons pas montrer leur identité au public. »  1 

Est‐ce quʹon suggère également que cela ne traduit pas effectivement ce qui avait 2 

été dit par le porte‐parole ?  3 

Mme BENSOUDA  (interprétation de  lʹanglais)  : Monsieur  le Président, cʹest  le...  la 4 

position du Procureur.  5 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Très bien. Donc, 6 

étant donné quʹil semble, Madame Bensouda, que, selon le Procureur, les choses 7 

ont  été  citées  et  ces  choses‐là  ne  correspondent  pas  à  la...  à  la  réalité,  y 8 

verriez‐vous une objection à ce que le Bureau du Procureur fournisse aux juges la 9 

transcription de  cette  interview, de  telle  sorte  que nous puissions  nous  forger 10 

notre  propre  idée  et  savoir  ce  qui  était  exactement  ce  que  le  porte‐parole  du 11 

Procureur a décidé de dire à ce sujet ?  12 

Mme BENSOUDA  (interprétation  de  lʹanglais)  :  Monsieur  le  Président,  je  vais 13 

consulter le Bureau et il est possible que nous vous fournissions le texte que vous 14 

demandez si nous lʹavons.  15 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais)  :  Nous  vous 16 

serions très reconnaissants si cʹétait le cas. Il nous semble que, étant donné quʹil 17 

nʹy  a  pas...  Le  problème  qui  se  pose,  cʹest  pas  une  source  journalistique.  Le 18 

porte‐parole et  la personne à qui  il sʹadressait ont tous  les deux révélé... ont été 19 

révélés tous les deux. 20 

Donc, dans  ces  circonstances,  il  semblerait quʹil nʹy ait pas dʹobjection,  compte 21 

tenu  des  sujets  qui  ont  été  abordés,  il  nʹy  a  pas  dʹobjection  à  ce  quʹon  nous 22 

fournisse  la  transcription complète de  leur propos. Quoi quʹil en soit, consultez 23 

les personnes appropriées au sein de votre Bureau et, à 16 h aujourdʹhui, veuillez 24 

nous remettre le document en question.  25 
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Mme BENSOUDA  (interprétation  de  lʹanglais)  :  Cʹest  ce  que  nous  allons  faire, 1 

Monsieur le Président.  2 

M. LE  JUGE PRÉSIDENT FULFORD  (interprétation de  lʹanglais)  : Un  instant, sʹil 3 

vous plaît. 4 

Merci, Madame Bensouda. 5 

Maître Desalliers,  étant  donné  que  cʹest  vous  qui  êtes  à  la  barre  ce matin,  le 6 

vendredi, nous  avons  reçu des  requêtes de part  et dʹautre  sur  la question des 7 

intermédiaires. Cependant, dans  la  requête du Procureur —  comme vous avez 8 

dû maintenant vous en rendre compte —, il y a un plan qui a été suggéré selon 9 

lequel... vous... Peut‐être que vous nʹavez pas eu la possibilité de réfléchir et de... 10 

et de voir ce document en question. Est‐ce que vous voulez avoir du temps pour 11 

pouvoir  répondre à  la proposition du Procureur, pour  savoir comment devrait 12 

être traitée cette question de la non‐divulgation de lʹidentité des intermédiaires ?  13 

Me DESALLIERS : Oui, merci, Monsieur le Président. 14 

La  Défense  aimerait  effectivement  répondre  à  cette  proposition,  et  nous 15 

suggérons un délai de 48 heures pour déposer nos écrits à cet effet. 16 

M. LE  JUGE PRÉSIDENT FULFORD  (interprétation de  lʹanglais) :  Il nʹy  a pas  eu 17 

dʹinterprétation, ni sur la transcription ni à travers nos casques. 18 

Maître Desalliers, pouvez‐vous, peut‐être, reprendre vos propos en anglais ?  19 

Me  DESALLIERS  :  Monsieur  le  Président,  nous  voudrions  répondre  à  cette 20 

procédure. Nous allons demander un délai de 48 heures pour pouvoir répondre 21 

à la requête.  22 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais)  : Oui. Dʹici midi, 23 

le mercredi — mercredi après‐midi. Cela permettra de conclure les soumissions 24 

entre les parties sur le sujet. Je vous remercie. 25 
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Avant  de  faire  venir  le  témoin,  y  a‐t‐il  autre  chose  que  quelquʹun  voudrait 1 

aborder ? Non ? Très bien. 2 

Monsieur lʹhuissier... Monsieur le greffier dʹaudience, sʹil vous plaît ?  3 

(Discussion entre les juges sur le siège et le greffier dʹaudience) 4 

Huis clos pour faire entrer le témoin, sʹil vous plaît.  5 

*(Passage en audience à huis clos à 9 h 41) Reclassifié comme audience publique 6 

M. LE GREFFIER (interprétation de lʹanglais) : Nous sommes à huis clos, Monsieur 7 

le Président.  8 

(Le témoin est introduit au prétoire) 9 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais)  :  Bonjour, 10 

Monsieur.  11 

En audience publique, ou en... à huis clos partiel, Madame Samson ?  12 

Mme SAMSON  (interprétation de  lʹanglais)  : À huis  clos partiel pour  la première 13 

série de questions, sʹil vous plaît.  14 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais)  :  Huis  clos 15 

partiel, sʹil vous plaît.  16 

*(Passage en audience à huis clos partiel à 9 h 42) Reclassifié en audience publique 17 

M. LE GREFFIER  (interprétation de  lʹanglais)  : Nous  sommes  à huis  clos partiel, 18 

Monsieur le Président.  19 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais)  :  Allez‐y, 20 

Madame Samson.  21 

Mme SAMSON (interprétation de lʹanglais) : Merci, Monsieur le Président.  22 

QUESTIONS SUPPLÉMENTAIRES DU PROCUREUR 23 

PAR Mme SAMSON  (interprétation de  lʹanglais)  : Monsieur  le  témoin,  la  semaine 24 

dernière, on vous a posé un certain nombre de questions auxquelles vous avez  25 
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répondu.  Il y a une  réponse pour  laquelle  je voudrais un  éclaircissement pour 1 

mʹassurer que ça a bien été retranscrit.  2 

La partie de  la  transcription à  laquelle  je fais allusion, cʹest  la  transcription 265, 3 

page 39, lignes 19 à 23. Et je vais donner lecture du passage qui a été retranscrit, 4 

et je vais vous demander si cela, ou si un élément de ce qui y figure, est correct. 5 

Et cʹest ce que vous avez dit, et  je cite  : « On mʹa dit quʹils voulaient quelquʹun 6 

qui avait été garde du corps de (Expurgé) ou qui avait participé à lʹattaque lancée 7 

sur Kobu ou Mongbwalu, dans cette zone particulière dʹopérations. Ils voulaient 8 

être  en  contact  avec quelquʹun qui  était  là. Et  à  ce moment‐là,  jʹai  contacté  (Expurgé) 9 

(Expurgé) pardon.  10 

Q.  Je voulais savoir si vous vouliez parler de (Expurgé) 11 

LE TÉMOIN D01‐0015 (interprétation du swahili) :  12 

R.  Jʹai parlé de (Expurgé).  13 

Q.  Merci.  14 

Et  la  semaine  dernière  également,  on  vous  a montré  un  paragraphe  de  votre 15 

déclaration en date de  juin 2009 ; et  je parle du paragraphe 80. Et on vous a  lu 16 

deux phrases de ce paragraphe. Je voudrais vous lire une troisième phrase de ce 17 

paragraphe, et vous poser des questions à ce propos.  18 

Je  crois  que  le  greffier  dʹaudience  a  le  dossier  avec  les  documents.  Et  jʹai 19 

également  la déclaration  en  français.  Je vous demanderais de passer  à  lʹonglet 20 

3 de  ce  document...  du  dossier  plutôt.  La  cote  EVD  est  la 21 

suivante : EVD‐OTP‐00553,  confidentiel.  Et  cʹest  un...  cʹest  une  copie  de  la 22 

déclaration de juin 2009. Et je vous ai remis la version en français, avec le numéro 23 

DRC‐OTP‐0214‐0264. Je ne sais pas si cette traduction en français a reçu un... une 24 

cote EVD, mais on pourra aborder la question plus tard. Donc je vous  25 
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demanderais  de  passer, Monsieur  le  témoin,  à  la  page...  au  paragraphe 80 (se 1 

reprend lʹinterprète). 2 

La semaine dernière, le conseil vous a... attiré votre attention plutôt sur les deux 3 

premières phrases de ce paragraphe. Il faisait référence à vos parents. Vous avez 4 

dit que vous savez que tous les deux vivent à Bunia, mais vous ne savez pas où 5 

est‐ce quʹils vivent. Donc  je voudrais vous poser des questions  à propos de  la 6 

dernière phrase : « Je nʹai pas vu mes parents depuis 2003, je pense. » Est‐ce exact, 7 

Monsieur  le  témoin,  que  vous  nʹavez  pas  vu  votre  père  et  votre mère depuis 8 

2003 ?  9 

R.  Oui. Je pense quʹen 2003, mes parents sont allés (Expurgé) fuyant la guerre. 10 

Et à partir de là, je nʹai pas vu ma mère. En ce qui concerne mon père, je lʹai vu, je 11 

crois,  en  2005,  à  (Expurgé)  Il  est  venu me  chercher  là,  et  je  suis  retourné  à... 12 

à Kampala par  la suite. Mais en  fait ce nʹest pas vrai de dire que  je nʹai pas vu 13 

mes  parents  depuis  2003.  Il  est  vrai  cependant  que  je  nʹai  pas  vécu  avec mes 14 

parents. Je ne suis pas resté auprès de mes parents depuis 2003.  15 

Q.  Donc, lorsque vous avez dit aux enquêteurs, en 2009, que vous nʹavez pas 16 

vu vos parents depuis 2003 ; est‐ce que cʹétait un mensonge ?  17 

R.  Non, ce nʹest pas un mensonge. Je... Jʹai dit  : « Je nʹai pas vu mes parents 18 

depuis 2003. » Depuis 2003, cʹest vrai que  je nʹai pas vu ma mère. Et mon père 19 

mʹa vu  (une  fois)  en  2004 ou  2006. Mais on ne  sʹest pas  assis  ensemble, moi  et 20 

mon père, pour parler depuis 2003.  21 

Q.  Si je comprends bien, il semble que vous soyez en contact avec votre mère ; 22 

nʹest‐ce pas ?  23 

R.  Je ne suis pas en contact avec elle, mais je lui ai parlé au téléphone.  24 

Q.  Depuis 2003, vous... vous‐même, vous nʹavez pas vécu à Bunia ; est‐ce  25 
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exact ? 1 

R.  Quʹest‐ce que vous entendez par là ? En 2003, jʹétais à Bunia. Et jʹai quitté 2 

Bunia en début 2004. Alors quʹest‐ce que vous entendez par « je nʹai pas vécu à 3 

Bunia en 2003 » ?  4 

Q.  À  la  fin de  2003,  est‐ce  que  vous  nʹavez pas  quitté Bunia pour  aller  en 5 

Ouganda ?  6 

R.  Jʹai dit : « au début de lʹannée 2004 », et non pas à la fin 2003. Donc, je suis 7 

allé de Bunia à Kampala en début de lʹannée 2004.  8 

Q.  Depuis  le début de  lʹannée  2004,  vous,  vous‐même, nʹavez pas  résidé  à 9 

Bunia ; est‐ce exact ?  10 

R.  Effectivement.  11 

Q.  Et le 15 décembre 2005, ou autour de cette date, juste après votre entretien 12 

avec lʹenquêteur de la CPI, vous êtes parti à Kinshasa ; est‐ce exact ? 5 décembre 13 

(correction de lʹinterprète).  14 

R.  Oui.  15 

Q.  Depuis le 5 décembre 2005, vous nʹêtes pas retourné à Bunia ; est‐ce exact ?  16 

R.  Oui.  17 

Q.  Et vous avez parlé dʹun vol que vous avez pris de Bunia à Kinshasa avec 18 

un autre  témoin de  la CPI. Si  je devais vous...  suggérer qu’aucun dossier nous 19 

permet ne savoir que vous avez pris un vol de Bunia à Kinshasa avec un autre 20 

témoin de la CPI, ce serait exact ; nʹest ce pas ?  21 

R.  Je nʹai pas déclaré avoir quitté Bunia  avec un  autre  témoin pour  aller  à 22 

Kinshasa.  Jʹai simplement  indiqué que  jʹai suivi  le même  itinéraire, pour aller à 23 

Kinshasa, quʹun autre témoin. Et je parle là du deuxième témoin, le témoin qui a 24 

voyagé après moi. Il a suivi le même itinéraire que moi pour aller à Kinshasa.  25 
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Mme SAMSON  (interprétation  de  lʹanglais)  :  Monsieur  le  Président,  avec  votre 1 

permission, peut‐être que nous pouvons passer à lʹaudience publique.  2 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais)  :  Très  bien, 3 

Madame Samson.  4 

Audience publique, sʹil vous plaît.  5 

(Passage en audience publique à 9 h 52) 6 

M. LE GREFFIER  (interprétation  de  lʹanglais)  : Audience  publique, Monsieur  le 7 

Président.  8 

Mme SAMSON  (interprétation  de  lʹanglais)  : Monsieur,  je  vais  maintenant  faire 9 

référence à lʹintermédiaire dont nous avons parlé la semaine dernière. Je vais pas 10 

citer  son  nom,  je  vais  simplement parler de  lui  en  tant  quʹintermédiaire. Et  je 11 

voudrais que vous en fassiez de même, sʹil vous plait.  12 

Q.  Vous nʹavez pas vu lʹintermédiaire depuis 2006 ; est‐ce exact ?  13 

LE TÉMOIN D01‐0015 (interprétation du swahili) :  14 

R.  On va dire que  jʹai  rencontré  lʹintermédiaire en 2006,  lors    (d’un voyage 15 

qu’il avait effectue a Kinshasa). Et cʹétait notre dernière rencontre.  16 

Q.  Et  la semaine dernière, Monsieur  le  témoin, vous avez parlé du  fait que 17 

vous aviez demandé à vouloir parler à un avocat à plusieurs reprises. Vous vous 18 

souviendrez quʹen  juin 2009, vous avez rencontré des enquêteurs de la CPI afin 19 

que vous puissiez dire  la vérité à propos des événements qui se sont déroulés ; 20 

est‐ce exact ?  21 

R.  Oui.  22 

Q.  Et  vous  vous  souvenez  quʹon  vous  a  posé  des  questions  et  vous  avez 23 

répondu  à propos de... des opportunités que vous  aviez  eues de dire  la vérité 24 

mais que vous nʹavez jamais saisies. Est‐ce que vous vous souvenez de ces  25 
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questions et des réponses que vous avez données ?  1 

R.  Voyez‐vous, ils mʹont posé des questions. Et lorsque je tentais de répondre, 2 

ils mʹont pas donné la chance de répondre (lorsqu’ils me posaient des questions, 3 

du  coup  ils  m’interrompaient).  Donc,  ce  nʹest  pas  vrai  de  dire  que  jʹai  eu 4 

lʹopportunité ou lʹoccasion de dire la vérité, que je nʹai pas parlé. (Ils ne m’ont pas 5 

donné l’opportunité de dire à 100% ce que je voulais dire) 6 

Q.  Donc, pendant cinq heures, vous... Pendant cinq  jours — pardon — vous 7 

avez rencontré ces enquêteurs en juin 2009 ; nʹest‐ce pas, Monsieur le témoin ?  8 

R.  Il faut voir ce qui est écrit dans ce document. (C’est comme il est écrit dans 9 

le document) Si cʹest écrit que cʹétait cinq jours, alors cʹest cinq jours. Je pense que 10 

cʹétait cinq jours.  11 

Q.  Et dans  la déclaration,  il est dit que  les...  lʹenquêteur vous a demandé de 12 

dire la vérité, vous avez... vous étiez dʹaccord ; nʹest‐ce pas ?  13 

R.  Lʹenquêteur mʹa demandé de dire  la vérité,  et  je nʹai pas menti. Mais  je 14 

nʹétais pas à lʹaise parce que cʹétait la première fois quʹon me posait ce genre de 15 

questions.  Et  lorsque  lʹenquêteur  posait  une  question,  (mon  avocat 16 

m’interrompait directement avant que je ne puisse répondre. Je devais respecter 17 

les  conseils  de  mon  avocat  au  moment  de  la  déposition)  par  exemple,  cela 18 

nécessitait une  réponse de ma part. Mais  la nature de  la question  faisait que  je 19 

nʹavais pas de réaction, par exemple. Pendant que ma déclaration était recueillie, 20 

lʹenquêteur mʹa posé des questions. Et lorsque jʹai parlé de protection, jʹai évoqué 21 

la question de protection, il a refusé de réagir. Et moi  je nʹai pas compris cela. Il 22 

voulait que je réponde seulement à ses questions.  23 

Q.  Monsieur  le  témoin, vous  avez parlé des  contacts passés que vous  avez 24 

eus avec les enquêteurs, ainsi que les contacts que vous avez eus avec les gens du  25 
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programme de protection. Mais vous nʹavez  jamais mentionné  le  fait que vous 1 

aviez demandé à parler à un avocat pendant cet entretien ; nʹest‐ce pas ?  2 

R.  Nous avons parlé au  téléphone,  et  ils ont dressé un  rapport. Et  tous  les 3 

appels ont été enregistrés.  Il  faudrait vérifier.  Jʹai demandé quʹon me donne un 4 

avocat (pour me.... pour me protéger). Mais l’attitude de la Section de protection 5 

des témoins est décevante). 6 

<avait  une  attitude,  je  dirais,  bizarre>.  Puisque  les  enregistrements,  les  appels 7 

téléphoniques ont été enregistrés, je vous demanderais de vérifier. Et vous verrez 8 

à  combien  de  reprises  jʹai  demandé  quʹon  me  donne  un  avocat  pour  me 9 

représenter.  10 

Q.  Monsieur  le  témoin, ma  question  était  la  suivante : dans  le  contexte  de 11 

votre interview en... votre entretien en juin 2009, vous étiez censé dire la vérité à 12 

propos  de  ce  qui  sʹest  passé.  Vous  nʹavez  jamais mentionné  que  vous  aviez 13 

demandé à parler à un avocat pendant plusieurs années ; cʹest exact, nʹest‐ce pas ?  14 

R.  À chaque question,  je devais donner une réponse exacte. Parce quʹil était 15 

question de mes rapports avec lʹUnité de protection. Et le Procureur a refusé de 16 

répondre à ma demande. Ils sont allés sʹentretenir dehors et lʹenquêteur a dit que 17 

je refusais de parler, quʹil  interprétait mon attitude comme un refus de parler à 18 

lʹenquêteur. Mais en fait cʹétait parce que cʹétait... cʹétait dû à lʹattitude de lʹUnité 19 

de protection qui avait refusé de répondre à ma demande.  20 

Q.  Monsieur,  la semaine dernière, on vous a demandé si dʹautres personnes 21 

avaient  dit  des mensonges  au  Bureau  du  Procureur.  Et  vous  savez  que  vous 22 

aviez refusé de répondre à cette question en juin 2009 au cours de cette audition... 23 

au cours de cet entretien. Et ici, je parle du... la transcription 265, page 51, lignes 24 

5 et 6. Mais en fait, en juin 2009, nous... vous nʹavez pas refusé de répondre à  25 
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cette question. Vous avez donné une réponse très claire à cette question. Vous ne 1 

saviez  pas  que  quiconque  avait  également  menti  au  Bureau  du  Procureur  ; 2 

nʹest‐ce pas ?  3 

R.  Oui,  jʹai effectivement dit  cela en 2009. En  fait, on me disait quʹon allait 4 

mʹarrêter. Et  je me suis posé  la question de savoir si  je garde quelque chose au 5 

fond de moi‐même et quʹils mʹarrêtent, est‐ce que ce sera justice ? Ils sont en train  6 

de me (ils tentaient de me faire peur en me disant de garder ma position initiale) 7 

menacer  simplement.  Et  sʹil  faut  quʹon me  poursuive,  eh  bien,  quʹon  le  fasse 8 

pour...  parce  que  jʹaurais menti.  . Mais  je  ne  voulais  pas  inventer  encore  des 9 

histoires.  Jʹai décidé de rester dans  le droit chemin et de dire ce qui sʹest passé 10 

exactement. Et cela, à mon avis, ne demandait pas quʹon me donne des conseils 11 

extraordinaires.  12 

Q.  Monsieur,  en  juin 2009,  il  y  avait un  avocat qui  était présent  avec  vous 13 

durant lʹaudition ; nʹest‐ce pas ?  14 

R.  Oui, cʹest vrai.  15 

Q.  Et au cours de  lʹaudition, avez‐vous été... vous avez été menacé ; nʹest‐ce 16 

pas ? (Lʹinterprète se reprend) vous nʹavez pas été menacé ; nʹest‐ce pas ?  17 

R.  On ne mʹa pas menacé, mais je ne me sentais pas à lʹaise. Ici, je me sens à 18 

lʹaise. À ce moment‐là,  je devais faire attention à chaque mot que  je disais, mais 19 

ici, devant vous,  je vous dis  la vérité. Lorsque vous me parlez dʹintermédiaire, 20 

par exemple,  je vous réponds par rapport à cet intermédiaire ;  je nʹai pas besoin 21 

de vérifier chaque mot que je vous dis parce que je sais que je dis la vérité.  22 

Q.  Et  sur  cette question,  regardons  ce que vous avez dit en  juin de  lʹannée 23 

dernière.  Je  vais  vous  demander  de  vous  reporter  à  la  page  23 de  votre 24 

déclaration, paragraphe 118. Et je vais lire. Vous avez dit, et je cite : « Je ne suis  25 
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pas au courant dʹautres personnes qui auraient été recrutées par  lʹintermédiaire 1 

pour  les  mêmes  raisons,  pour  donner  des  renseignements  au  Bureau  du 2 

Procureur.  Lʹintermédiaire  ne  mʹa  donné  aucun  détail  sur... avoir  contacté 3 

dʹautres personnes ou pas qui auraient pu devenir des témoins ou témoigner. Je 4 

suis  la  seule  personne  qui  a  eu  des  contacts  avec  lʹintermédiaire  dans  ces 5 

circonstances. » Fin de citation. Cʹest ce que vous avez dit à lʹenquêteur en juin de 6 

lʹannée dernière ; nʹest‐ce pas ?  7 

R.  À  la page 18... quel  intermédiaire ?  Ici, on dit : « Après avoir parlé à ma 8 

femme », je ne vois pas... aucun nom de lʹintermédiaire. Je vois le... ici, je parle de 9 

mon petit frère. Sur... à propos de lʹappel qui a eu lieu à partir de... des Pays‐Bas.  10 

Q.  Monsieur,  est‐ce  que  vous  avez  la  déclaration  sur  papier  en  français 11 

devant vous ?  12 

R.  Oui. Je vois cette déclaration. Je suis en train de suivre... Cʹest écrit. Je lʹai 13 

ici. Quʹelle pose sa question.  14 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Madame Samson, 15 

je vais vous demander de lire à voix « autre » le passage que vous citez, pour être 16 

sûr que le témoin regarde bien le bon passage. 17 

Avant cela, bien quʹil y ait eu référence à un petit frère, je ne crois pas que ça soit 18 

suffisant pour demander une expurgation. Je vois que M. Desalliers est dʹaccord 19 

avec moi.  20 

Donc, je vous en prie de bien vouloir continuer, Madame Samson.  21 

Mme SAMSON (interprétation de lʹanglais) : Merci, Monsieur le Président.  22 

Q.  Monsieur,  il sʹagit du paragraphe 118 à  la page 23, et  je vais  le relire. En 23 

juin dernier, votre déclaration dit, je cite : « Je ne suis au courant dʹaucune autre 24 

personne — et ici, je remplace le nom qui est cité par lʹintermédiaire — qui ait été  25 
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recrutée  pour  les mêmes  objectifs  de  donner  des  informations  au  Bureau  du 1 

Procureur. Lʹintermédiaire ne mʹa donné aucun détail concernant le fait de savoir 2 

sʹil avait contacté ou non dʹautres personnes qui pourraient devenir des témoins 3 

ou qui pourraient témoigner. Je suis la seule personne que je connaisse qui ait eu 4 

un contact avec  lʹintermédiaire dans ce  type de circonstances. » Fin de citation. 5 

Cʹest ce que vous avez dit aux enquêteurs en  juin de  lʹannée dernière ; nʹest‐ce 6 

pas ? 7 

LE TÉMOIN DRC‐OTP‐WWWW‐0015 (interprétation du swahili) :  8 

R.  Cʹest vrai. Quʹest‐ce que je leur ai dit ? Je leur ai dit que lʹintermédiaire me 9 

contactait seul. Il me donnait des papiers à lire dans ma chambre, et nous étions 10 

lui et moi seulement. Et si  je parle de mon voyage de Bunia vers Kinshasa, cʹest 11 

(Expurgé) qui est venu, ce nʹétait pas lʹintermédiaire. Je pense que je suis toujours 12 

dans la même chronologie.  13 

Mme SAMSON  (interprétation de lʹanglais)  : Monsieur  le Président, pouvons‐nous 14 

avoir une expurgation, sʹil vous plaît ?  15 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Expurgation.  16 

Oui, Maître Desalliers.  17 

Me DESALLIERS : Oui,  je mʹexcuse dʹinterrompre. Simplement pour une petite 18 

précision pour quʹon puisse sʹy retrouver dans  les  transcriptions plus tard, cʹest 19 

que  le passage  cité par ma  consœur  est  effectivement  le  paragraphe  118 de  la 20 

version  anglaise,  mais  le  paragraphe  119 de  la  version  française.  Donc,  les 21 

numéros ne correspondent pas.  22 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Tout à fait utile, 23 

Maître Desalliers. Merci beaucoup.  24 

Très bien, est‐ce que... pouvons‐nous garder cela à lʹesprit pour des citations  25 
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ultérieures que, visiblement, les paragraphes ne sont pas les mêmes en anglais et 1 

en français ?  2 

Mme SAMSON (interprétation de lʹanglais) : Merci beaucoup, Monsieur le Président.  3 

Q.  Monsieur,  vous  avez dit  aux  enquêteurs,  lʹannée dernière,  que  vous  ne 4 

connaissiez personne dʹautre qui avait menti au Bureau du Procureur ; nʹest‐ce 5 

pas ? Cʹest à ce... sur ce sujet que jʹaimerais que vous vous concentriez.  6 

LE TÉMOIN DRC‐OTP‐WWWW‐0015 (interprétation du swahili) :  7 

R.  Je  dis  ceci :  on  précise  quʹaucune... personne  associée  au  Bureau  du 8 

Procureur... Quelle  était  la question ? On me demande  si  je  connais quelquʹun 9 

dʹautre qui  travaillait  avec  (Expurgé) Et  à  lʹépoque,  jʹai dʹabord dit  « non  ».  Je 10 

voulais bien préciser que jʹavais un conseiller en ce moment‐là.  11 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Expurgation, sʹil 12 

vous plaît.  13 

Mme SAMSON (interprétation de lʹanglais) : 14 

Q.  Je  vais  vous demander, Monsieur, de  ne pas parler... de donner  (sic)  le 15 

nom  de  lʹintermédiaire.  Je  vous  prie...  mʹexcuser,  mais...  de  vous  avoir 16 

interrompu. Mais maintenant, vous pouvez continuer.  17 

LE TÉMOIN DRC‐OTP‐WWWW‐0015 (interprétation du swahili) :  18 

R.  Quʹest‐ce qui sʹest passé lorsque je faisais ma déposition ? On mʹa dit quʹil 19 

fallait  garder... il  fallait  que  le  Procureur me  garde  comme  témoin  à  charge. 20 

Cʹétait un peu  trop. Lorsque  je suis arrivé  ici, quand  je suis arrivé dans  la salle 21 

dʹaudience pour la première fois, je voulais parler de lʹhistoire vraie, mais, en fin 22 

de  compte,  on  commençait  à me  faire  peur  que  si  je  ne  disais  pas  ce  quʹils 23 

souhaitaient,  je  risquais dʹêtre poursuivi.  Il  fallait que  je dise donc  la... il  fallait 24 

que je vous dise la vérité, pour que vous la connaissiez.  25 
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Q.  Monsieur,  la  semaine  dernière,  vous  avez  dit  quʹil  y  avait  une  jeune 1 

femme, à Kampala, qui avait été amenée pour faire une déclaration auprès de la 2 

CPI comme ancienne enfant soldat. Et, Monsieur, si je vous disais que le Bureau 3 

du  Procureur  nʹa  jamais  pris  de  déclaration  dʹune  jeune  femme  à  Kampala 4 

pendant la période où vous étiez là‐bas, ça serait exact ; nʹest‐ce pas ?  5 

R.  Sʹil vous plaît, veuillez poser la question encore une fois.  6 

Q.  Oui, je vais la répéter : la semaine dernière, vous avez parlé dʹune jeune  7 

fille dont vous avez dit quʹelle avait été auditionnée par le Bureau du Procureur 8 

pour donner une déclaration  comme  fausse  ancienne  enfant  soldat.  Si  je  vous 9 

disais que le Bureau du Procureur nʹa jamais pris de déclaration dʹune jeune fille 10 

à Kampala, à lʹépoque où vous étiez, cela serait exact ; nʹest‐ce pas ?  11 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais) :  Je  vais  vous 12 

demander de ne pas répondre à la question, Monsieur. 13 

Madame  Samson,  je  comprends  très  bien  ce  que  vous  tentez de  faire, mais  le 14 

problème pour  le  témoin,  cʹest  quʹil  ne  va pas  savoir  qui, dans... pendant une 15 

période particulière ou dans des circonstances particulières, a fait une déposition 16 

auprès du Bureau du Procureur. Bien entendu, vous avez le droit de dire... de ne 17 

pas  être  dʹaccord  avec  ce  quʹil  dit. Mais  la  façon  dont  vous  formulez  votre 18 

question, vraiment,  il ne peut pas y  répondre.  Je vais vous demander de bien 19 

vouloir la poser dʹune autre manière.  20 

Mme SAMSON (interprétation de lʹanglais) : Oui, Monsieur le Président.  21 

Q.  Monsieur,  il  est  vrai,  nʹest‐ce  pas,  que  la  jeune  fille  que  vous  avez 22 

rencontrée à Kampala... aucune déclaration nʹa été prise par elle... auprès dʹelle 23 

par la CPI ?  24 

R.  Quelle jeune fille ? Je vous ai dit... je vous ai parlé de la personne que  25 
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jʹavais vue en  compagnie de  lʹintermédiaire, mais  je nʹai pas précisé que  cʹétait 1 

quelquʹun du Bureau du Procureur. Je vous ai dit que cʹest quelquʹun qui avait 2 

un  intermédiaire.  Chaque  fois  que  lʹintermédiaire  partait...  allait  voir  le 3 

Procureur, peut‐être quʹil devait faire une déposition. Est‐ce que vous pouvez me 4 

lire quelque part où jʹai confirmé quʹil sʹagissait dʹun témoin ?  5 

Q.  Monsieur, soyons clairs concernant cette question. La jeune fille que vous 6 

avez vue à Kampala avec lʹintermédiaire, elle nʹétait pas témoin de la CPI ;  7 

nʹest‐ce pas ?  8 

R.  Jʹai rencontré cette  jeune  fille en compagnie dʹun autre  jeune homme.  Ils 9 

étaient  toujours  ensemble.  Parfois,  ils  disparaissaient.  Parfois,  lʹintermédiaire 10 

était  seul  à  lʹhôtel.  Et  lorsque  lʹintermédiaire  mʹavait  proposé  la  première 11 

déposition,  je ne  les ai pas vus ensemble. Donc,  je ne peux pas confirmer. Je ne 12 

fais que supposer. Une supposition nʹest pas une confirmation.  13 

Q.  Je vais lire ce que vous avez dit la semaine dernière — et, ici, je me... réfère 14 

à la transcription 265, page 51, lignes 16 à 20, dans la transcription en anglais. Et 15 

vous avez dit, je cite : « Par exemple, et ça cʹest un exemple typique et concret, la 16 

personne...  je  cite  la  personne  que  lʹintermédiaire  a  emmenée  à  Kampala.  La 17 

jeune fille nʹavait jamais été enfant soldat. Elle nʹavait jamais tenu dʹarme. Et, en 18 

fait,  cʹétait  quelquʹun  qui  avait  très peur, pas  quelquʹun de  très  courageux. Et 19 

jʹétais surpris dʹapprendre quʹelle avait été amenée pour faire une déclaration. » 20 

Fin de citation.  21 

LE TÉMOIN DRC‐OTP‐WWWW‐0015 (interprétation du swahili) :  22 

R.  Je pense que vous avez mal écrit. Moi,  jʹai confirmé à propos de ce  jeune 23 

homme. Il avait peur. Il nʹavait jamais pris les armes. Cʹest ça que jʹai dit. Je nʹai 24 

pas parlé de la jeune fille. Jʹai plutôt parlé du jeune homme parce que je connais  25 
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le jeune homme. Quant à la jeune fille, je vous ai dit que je ne la connaissais pas, 1 

que je ne lʹavais jamais vue.  2 

Q.  Et la semaine dernière, vous avez parlé de lʹintermédiaire. Et vous avez dit 3 

que,  pour  lʹintermédiaire,  vous  aviez  été  soldat  au  sein  de  lʹUPC.  Il  est  vrai, 4 

nʹest‐ce  pas,  que,  lorsque  vous  avez  rencontré  lʹintermédiaire,  il  vous  avait 5 

demandé  si  vous  aviez  été  soldat  au  sein  de  lʹUPC,  et  vous  avez  répondu : 6 

« oui » ?  7 

R.  Je  lui  ai  dit :  « Non. »  Et  puis,  il mʹa  dit :  « Non,  vous me  trompez. » 8 

Finalement,  jʹai  dû  accepter. Dʹailleurs,  je  ne  connaissais  rien  au  départ. Cʹest 9 

comme sʹil me posait une question : « Êtes‐vous tel ? » Jʹai dit : « Non. » Et puis, il 10 

me dit : « Non. » Il a insisté, et puis jʹai... jʹai fini par... affirmer.  11 

Q.  Et, Monsieur, pendant lʹaudition en juin dernier avec les enquêteurs, vous 12 

avez  parlé  de  cette  question.  Et  je  vais  vous  demander  de  bien  vouloir  vous 13 

reporter à la page 11 de la déclaration en français que vous avez devant vous. Il 14 

sʹagit du paragraphe 39, en anglais. Et je vais confirmer sʹil sʹagit de 39 ou 40, en 15 

français. Cʹest le paragraphe 39 de la transcription en... de la déclaration, pardon, 16 

pas de la transcription, en français. 17 

Et au paragraphe 39 de la déclaration prise en juin, de votre déclaration prise en 18 

juin, vous avez dit : « Lʹintermédiaire mʹa demandé si jʹavais été soldat du temps 19 

de  lʹUPC. Au départ,  je me  suis méfié de  la  situation  et  jʹai  répondu que non. 20 

Mais  ensuite,  jʹai dit que oui. Lʹintermédiaire ne mʹa pas demandé  cela  en me 21 

forçant la main. Cʹétait juste une question. » 22 

Cʹest ce que vous avez dit en 2009, nʹest‐ce pas ?  23 

R.  Oui.  24 

Mme SAMSON (interprétation de lʹanglais) : (Intervention non interprétée)  25 
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M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : (Intervention non 1 

interprétée) 2 

Mme SAMSON (interprétation de lʹanglais) : Excusez‐moi, Monsieur le Président. Le 3 

greffier dʹaudience me dit que jʹai oublié... de donner une cote à la déclaration en 4 

français.  5 

M. LE  GREFFIER (interprétation  de  lʹanglais) :  La  déclaration  en  français... en 6 

français, EVD‐OTP‐005553, qui a... sur la référence DRC‐OTP‐0214‐0264, se voit  7 

attribuer la cote EVD‐OTP‐00554.  8 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Merci beaucoup, 9 

Monsieur. 10 

Maître Desalliers.  11 

Me DESALLIERS : Bonjour, Monsieur. 12 

LE TÉMOIN DRC‐OTP‐WWWW‐0015 (interprétation du swahili) : Bonjour. 13 

QUESTIONS SUPPLÉMENTAIRES DE LA DÉFENSE 14 

PAR Me DESALLIERS : 15 

Q.  Dʹabord,  pour  enchaîner  avec  la  toute  dernière  question  de  Mme la 16 

Procureur,  est‐ce  que  vous pourriez  nous  indiquer  si  lʹintermédiaire  savait  ou 17 

non que vous nʹaviez pas été soldat dans lʹUPC ? 18 

LE TÉMOIN DRC‐OTP‐WWWW‐0015 (interprétation du swahili) : 19 

R.  À partir de lʹentretien que nous avions eu avec le  jeune homme qui avait 20 

apporté... amené  lʹintermédiaire,  il  ne  savait  pas  nécessairement  si  vous  étiez 21 

soldat ou non, parce que sʹil avait su que  jʹétais soldat,  il mʹaurait demandé de 22 

raconter une vraie histoire. Son souci nʹétait pas ça. Il avait... il sʹoccupait dʹautre 23 

chose.  Par  exemple,  ce  jeune  homme  qui  est  venu  avec  lʹintermédiaire,  il  ne 24 

savait même pas quʹil était militaire ou non.  25 
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Q.  Merci. Vous avez mentionné aujourdʹhui quʹen 2009, quelquʹun vous a dit 1 

que  vous  pourriez  être  arrêté... quʹon  allait  vous  arrêtez. Vous  vous  souvenez 2 

dʹavoir mentionné ça aujourdʹhui ?  3 

R.  Non.  Il y  a un  avocat qui me disait... quʹil  était possible quʹil y  ait une 4 

poursuite  judiciaire contre moi. Cʹest pour cela que, parfois, on avait peur. Et  je 5 

devais contrôler mon langage, raison pour laquelle il fallait que je camoufle, tout 6 

simplement.  7 

Q.  Vous avez mentionné quelque chose sur  le  fait que vous deviez  toujours 8 

être un  témoin à  charge.  Je vais vous  lire un passage de  ce que...  ce que nous 9 

pensons avoir compris, et je vous demanderai de nous dire si cʹest effectivement 10 

ce que vous avez dit ce matin. 11 

Lors  de  votre  première  déposition devant  la Chambre,  on  faisait  pression  sur 12 

vous pour que vous gardiez votre position initiale et que vous restiez toujours un 13 

témoin à charge. Est que cʹest ce que vous avez dit ?  14 

R.  Exactement.  15 

Q.  Et qui faisait des pressions sur vous ?  16 

R.  Cʹest mon avocat. Mon avocat me disait quʹil  fallait que  je  reste dans  la 17 

même position. Il fallait que je reste témoin à charge. Alors, jʹai trouvé, selon moi, 18 

que cʹétait stupide parce quʹil fallait que jʹinvente une autre histoire, alors que je 19 

devais dire  la vérité pour quʹon  reste dans  la même... dans une position vraie, 20 

plutôt que de continuer à inventer des histoires.  21 

Me DESALLIERS : Merci, Monsieur. 22 

Je nʹai pas dʹautre question, Monsieur le Président.  23 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Merci beaucoup, 24 

Maître Desalliers. 25 
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Monsieur,  je  vous  prie... Je  suis  désolé  quʹil  a  fait... quʹil  ait  fallu  que  vous... 1 

attendiez  trois jours  pour  finalement  un  interrogatoire  assez... des  questions 2 

supplémentaires  assez  courtes. Mais  je  pense  que  vous  comprendrez  quʹil  est 3 

important que les avocats des deux côtés puissent vous poser toutes les questions 4 

importantes pour éviter que vous ayez besoin de revenir ultérieurement. 5 

Nous en arrivons donc au terme de votre témoignage, et il ne me reste plus quʹà 6 

vous remercier, au nom des juges, pour le temps que vous avez passé et le fait  7 

dʹêtre  venu  faire  votre  témoignage.  Votre  témoignage  a  été  interrompu  à 8 

plusieurs reprises, et cela a certainement augmenté la difficulté pour vous. Pour 9 

que  les  juges  puissent  comprendre  la  vérité  en  cette  affaire,  il  est  dʹune 10 

importance cruciale que des personnes telles que vous soient « prêts » à venir ici, 11 

dans cette ville, pour témoigner en public au cours de ce procès. 12 

Donc, comme je lʹai déjà dit, nous sommes conscients des difficultés potentielles 13 

pour vous de vous livrer à cet exercice. Et vous repartez donc avec nos sincères 14 

remerciements. 15 

Je demande que lʹon passe à huis clos pour que le témoin puisse se retirer.  16 

*(Passage en audience à huis clos à 10 h 22) Reclassifié comme audience publique 17 

M. LE GREFFIER (interprétation de lʹanglais) : Nous sommes à huis clos, Monsieur 18 

le Président.  19 

(Le témoin est reconduit hors du prétoire) 20 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais) :  Audience 21 

publique, sʹil vous plaît.  22 

(Passage en audience publique à 10 h 23) 23 

M. LE GREFFIER (interprétation de lʹanglais) : Nous sommes en audience publique, 24 

Monsieur le Président, Madame, Monsieur les juges.  25 
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M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Maître Desalliers, 1 

sommes‐nous prêts pour le témoin 0023 ?  2 

Me DESALLIERS : Oui, Monsieur le Président.  3 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Et pouvez‐vous 4 

mʹaider afin quʹil nʹy ait pas dʹerreur ? Y a‐t‐il des « mesures protection » pour ce 5 

témoin ?  6 

Me DESALLIERS : Non, Monsieur le Président. Aucune mesure nʹa été demandée  7 

pour la mesure de protection en salle dʹaudience.  8 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Il semblerait que 9 

vendredi, à... quelque  chose que ni vous ni moi ne  savons,  les  témoins 0009 et 10 

0023 ont  demandé  des  mesures  de  protection  complètes  dans  le  prétoire.  Il 11 

semblerait que cela « était » transmis à la Chambre, mais cela nʹa pas été porté à 12 

mon attention. 13 

La difficulté est quʹaucune explication nʹest fournie dans le courrier électronique 14 

concernant  la  raison  de  savoir  pourquoi  les  mesures  de  protection  sont 15 

demandées. Et il va donc falloir que nous ayons des explications à ce sujet. Et il 16 

est regrettable que je nʹaie pas vu cela avant maintenant. 17 

Il va donc falloir lever lʹaudience, de façon à ce que la question puisse être posée 18 

en  particulier  au  témoin  0023 —  rapidement,  sʹil  vous  plaît :  pourquoi  cette 19 

personne demande des mesures de protection totales uniquement maintenant, au 20 

dernier moment ? Dès que nous aurons une réponse, lʹaudience reprendra. 21 

Madame Bensouda, est‐ce que vous vous  levez par politesse ou cʹest parce que 22 

vous souhaitiez dire quelque chose ?  23 

Mme BENSOUDA  (interprétation  de  lʹanglais) :  Oui, Monsieur  le  Président.  Je... 24 

avec votre permission, je voulais simplement revenir à la question que vous avez  25 
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posée ce matin. Je voulais être simplement plus explicite. Peut‐être que je nʹai pas 1 

été claire. 2 

Concernant votre première question, Monsieur  le Président, bien entendu, cʹest 3 

ce  quʹa dit  le  représentant du Bureau du Procureur. Toutefois,  ce  nʹest pas  ce 4 

qui... lʹintention, et cʹest cela que jʹaurais dû vous dire. Nous... dans notre écriture 5 

du  19 mars  de  vendredi  dernier,  nous  avons  tenté,  au  paragraphe  10,  de 6 

répondre à cette question.  7 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais) :  Madame 8 

Bensouda,  je vous prie de bien vouloir mʹexcuser de vous interrompre. Cʹest un 9 

problème  de  langage,  certainement, mais  ce  nʹest  pas  comme  cela  que  jʹavais 10 

compris le paragraphe 10. Et cʹest pour ça que jʹai posé cette question, parce que 11 

lʹune des interprétations possibles du paragraphe 10 est que... quʹil est, en fait, dit 12 

que  ce  qui  est  cité,  les  termes  que  jʹai  cités  nʹont  pas  été  prononcés,  dʹoù ma 13 

question. 14 

Donc, pour le premier des passages en question, il est accepté que le représentant 15 

— je ne vais pas citer le nom de la personne — a dit : « M. Lubanga va partir en 16 

prison pour longtemps. »  17 

Mme BENSOUDA  (interprétation  de  lʹanglais) :  Oui,  cʹest  exact,  Monsieur  le 18 

Président. Cʹest  exact. Mais, dans  le même paragraphe  10,  sa déclaration nʹest 19 

quʹune  réflexion,  un  reflet  de  ce  que  nous  disions  dans  nos  déclarations 20 

liminaires.  21 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais) :  Ça,  cʹest  la 22 

première citation, Madame Bensouda. 23 

Est‐ce que vous avez quelque chose à dire concernant la deuxième ?  24 

Mme BENSOUDA (interprétation de lʹanglais) : La réponse est exactement dans le  25 
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paragraphe... également  dans  le  paragraphe  15.  Monsieur  le  Président,  nous 1 

sommes allés au‐delà. Nous avons, dans  ce paragraphe, nous avons dit que  la 2 

déclaration nʹa pas... affirmé que... que l’Accusé a pris des... a... a fait des choses 3 

pour les terrifier. 4 

Et  ici,  je  lis  la deuxième partie.  Il est dit que  les  enfants avaient  le  courage de 5 

témoigner, bien quʹils  lʹaient fait en présence de M. Lubanga. Et, bien sûr,  il nʹy 6 

est pas dit ou même impliqué que la Chambre nʹa pas exécuté ses obligations en  7 

termes de mesures de protection, des mesures de protection... ses obligations en 8 

termes  de  mesures  de  protection.  Monsieur  le  Président,  ceci  se  trouve  au 9 

paragraphe 15. 10 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Vous avez tout à 11 

fait raison, Madame Bensouda. Il y a dans  le paragraphe 15 une citation qui, en 12 

grande partie,  correspond à  ce quʹil y a dans  le  rapport qui est donné... par  la 13 

relation qui est faite de cela dans lʹinterview. 14 

Et la question concernant la transcription ?  15 

Mme BENSOUDA  (interprétation  de  lʹanglais) :  Si  vous  en  avez  toujours  besoin, 16 

Monsieur le Président, vous pouvez le donner.  17 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Merci beaucoup 18 

pour cette précision. Alors, ce que nous allons faire, cʹest que nous allons faire la 19 

pause de  la matinée maintenant. Lʹaudience  reprendra  à  11 h. Et pendant  que 20 

nous  sommes  en  suspension  dʹaudience,  je  demanderais  que,  dʹune  manière 21 

pratique,  nous  soit  apportée  une  explication  concernant  la  question  de  savoir 22 

pourquoi  le  témoin  0023 prétend,  affirme  que  des mesures  de  protection  sont 23 

nécessaires. Merci beaucoup.  24 

M. LE GREFFIER (interprétation de lʹanglais) : Veuillez vous lever.  25 
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(Lʹaudience,  suspendue à 10 h 29 est reprise à 11 h) 1 

M. LʹHUISSIER : Veuillez vous lever. 2 

Veuillez vous asseoir.  3 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Merci.  4 

Voici  donc  lʹexplication.  Grosso  modo,  elle  est  conforme  à  la  position  de 5 

nombreux autres témoins qui ont demandé de telles mesures. Je mʹexplique : il y 6 

a un certain nombre de risques, aussi bien pour  * le numéro 0023 que pour le  7 

numéro 0009. Ces risques existent si les communautés dans lesquelles ils vivent 8 

viennent à savoir quʹils ont déposé — que ce soit pour un côté ou pour lʹautre — 9 

durant  le déroulement des procédures. Ces  craintes  ont  surtout  été  exprimées 10 

par ces deux témoins.  11 

Et  certes,  nous  partageons  les  réticences  qui  existent  vis‐à‐vis  des  témoins 12 

anonymes.  Mais  en  dehors  de  ses  réticences,  y  a‐t‐il  encore  des  choses  qui 13 

devraient être exprimées dans cette salle ?  14 

Me DESALLIERS : Non, Monsieur le Président.  15 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Merci.  16 

Nous  regrettons  que  « cʹest »  nécessaire.  Cela  sʹest  répété  à  de  nombreuses 17 

reprises durant  cette affaire, mais... mais  il y a des  risques potentiels pour des 18 

civils qui vivent en RDC. De ce  fait,  lorsque nous entendons une requête de ce 19 

type,  et  lorsque  la  situation  lʹimpose,  nous  nʹavons  pas  dʹautre  choix  que  de 20 

donner  suite à cette demande. Nous allons donc  suivre  la procédure  standard, 21 

que je nʹai pas besoin de répéter.  22 

Une dernière question : faut‐il une assistance de lecture pour ce témoin ?  23 

Maître Desalliers, le savez‐vous ?  24 

Me DESALLIERS : Le témoin peut très bien lire, Monsieur le Président.  25 
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M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Merci beaucoup.  1 

Huis clos partiel. Témoin numéro 0023... Pardon, huis clos.  2 

*(Passage en audience à huis clos à 11 h 03) Reclassifié comme audience publique 3 

M. LE GREFFIER (interprétation de lʹanglais) : Nous sommes à huis clos.  4 

M. LE  JUGE PRÉSIDENT FULFORD  (interprétation de  lʹanglais)  : Par  erreur,  jʹai 5 

parlé des  témoins  0023 et  0003.  Il  sʹagit  en  fait des  témoins n°  0023 et n°  0009. 6 

Pourra‐t‐on donc, en conséquence, corriger les transcripts ?  7 

(Le témoin est introduit au prétoire)  8 

Séance publique, je vous en prie.  9 

(Passage en audience publique à 11 h 05) 10 

M. LE GREFFIER (interprétation de lʹanglais) : Audience publique.  11 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais)  :  Bonjour, 12 

Monsieur.  13 

Donc, juste un certain nombre de phrases, à titre dʹintroduction, avant que vous 14 

ne commenciez votre déposition. Tout dʹabord, pour vous  rassurer  : vous avez 15 

demandé  un  certain  nombre  de  mesures  de  protection,  et  ces  mesures  de 16 

protection ont été accordées. 17 

Donc,  les  parties  publiques  de  votre  décision  seront  entendues  par  toutes  les 18 

personnes  qui  suivent  par  lʹécoute  nos  procédures.  Mais  votre  identité  sera 19 

gardée  secrète.  En  effet,  nous  avons  accepté  quʹil  pourrait  y  avoir  des 20 

conséquences pour vous, si... sʹil devenait public que vous avez déposé devant 21 

cette  Cour. 22 

Nous  sommes  en  audience publique. Donc,  tant  que  nous  serons  en  audience 23 

publique, pouvez‐vous éviter de dire quoi que ce soit qui pourrait révéler votre 24 

identité ? Mais sʹil y avait une erreur de ce côté‐là, ne vous inquiétez pas. Il y a,  25 

ICC-01/04-01/06-T-266-Red-FRA CT WT 22-03-2010 26/67 EA TICC-01/04-01/06-T-266-Red2-FRA CT WT 22-03-2010  26/67 NB T
En application des courriels d’instructions de la Chambre de première instance I en date
du 2 novembre 2011 et du 15 mars 2012, la version expurgée de la transcription est reclassifiée en public.



 27

en effet, un temps de latence de 30 minutes avec la diffusion sur Internet de nos 1 

travaux.  Cela  veut  dire  que  nous  avons  la  possibilité  de  gommer  toutes  les 2 

erreurs avant que quelquʹun ne puisse  écouter  cette  erreur  en RDC,  sʹil  suit  la 3 

procédure. Le résultat en sera donc que nous passerons dʹaudience à huis clos à... 4 

de lʹaudience à huis clos à lʹaudience publique, et vice‐versa, à mesure de ce qui 5 

est dit.  6 

Je vous demanderai de prendre garde à ne pas parler trop vite. Veuillez parler  7 

suffisamment clairement et de façon intelligible, de telle sorte que tout soit capté 8 

par le micro. Et lorsque lʹavocat posera des questions, pourrez‐vous attendre une 9 

seconde ou deux avant de répondre ? De  telle sorte que  les sténotypistes et  les 10 

interprètes puissent rattraper ce qui est dit avant que vous ne puissiez répondre. 11 

Cela semble être une  façon peu naturelle de parler, mais  je pense que vous y... 12 

vous y habituerez très rapidement.  13 

Je vais donc commencer par vous demander de prêter serment.  Jʹespère que ce 14 

serment  est  écrit  sur  une  carte  devant  vous.  Le  greffier  dʹaudience  va  venir 15 

sʹassurer que vous avez la carte quʹil faut. Une fois que cela sera fait, je vous prie 16 

de bien vouloir lire à haute et intelligible voix les mots qui y sont écrits, de telle 17 

sorte que tout le monde puisse vous entendre.  18 

LE TÉMOIN D01‐0023 : Je déclare solennellement que je dirai... je dirai la vérité, 19 

toute la vérité, rien que la vérité.  20 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Merci beaucoup.  21 

Puis‐je vous demander de ne pas parler plus bas que cela ? Parce que si tel était le 22 

cas, nous risquerions de ne pas vous entendre.  23 

Je  pense  que  les  premières  questions  devront  être  posées  en  audience…  en 24 

audience à huis clos partiel. 25 
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Huis clos partiel, je vous prie.  1 

*(Passage en audience à huis clos partiel à 11 h 10) Reclassifié en  audience publique 2 

M. LE GREFFIER (interprétation de lʹanglais) : Nous sommes en séance à huis clos 3 

partiel.  4 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Maître Desalliers.  5 

Me DESALLIERS : Bonjour, Monsieur.  6 

LE TÉMOIN D01‐0023 : Bonjour.  7 

QUESTIONS DE LA DÉFENSE 8 

PAR Me DESALLIERS : Nous... Nous avons déjà eu lʹoccasion de nous rencontrer 9 

auparavant, mais  je me présente quand même de nouveau.  Je mʹappelle Marc 10 

Desalliers, je suis avocat. Et je vais maintenant vous poser des questions pour le 11 

compte de la Défense de M. Lubanga. Est‐ce que vous mʹentendez bien ?  12 

LE TÉMOIN D01‐0023 :  13 

R.  Très bien.  14 

Q.  Je  vais  également  vous  demander,  sʹil  vous  plaît,  de...  de  faire  bien 15 

attention de parler très lentement pour que lʹon puisse bien comprendre tout ce 16 

que vous dites, et de vous assurer de faire une petite pause entre les questions et 17 

les réponses — puisque nous nous exprimerons tous les deux en français. Donc 18 

pour laisser le temps aux interprètes de nous traduire tous les deux.  19 

R.  Ça va.  20 

Q.  Merci. Pourriez‐vous nous dire quel est votre nom ?  21 

R.  Mais, on a dit que... comme M. le juge vient de dire, le nom, pour la raison 22 

de confidentialité et de... parfois, de sécurité, on ne peut pas dire le nom. Ou bien 23 

quʹon me donne  le nom... un non de pseudonyme... pseudonyme,  alors. Mais, 24 

mon nom vous connaissez ; nʹest‐ce pas ?  25 
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M. LE  JUGE PRÉSIDENT FULFORD  (interprétation de  lʹanglais)  : Auparavant,  je 1 

mʹétais exprimé pour vous  rassurer. Cʹétait pour vous dire quʹil y a un certain 2 

nombre de choses que vous pouvez nous dire à nous, dans cette salle. Parce que 3 

le public sera exclu de ces débats‐là. Et à ce moment‐là, les seules personnes qui 4 

entendront votre réponse seront les personnes qui sont assises dans cette salle — 5 

que  vous pouvez donc  voir. Donc,  ces personnes  connaissent déjà  votre nom, 6 

parce que nous sommes en huis clos partiel.  7 

Vous pouvez donc maintenant répondre à la question de Me Desalliers sans souci. 8 

En effet, à  lʹheure actuelle,  le public ne peut pas vous entendre. Donc, veuillez 9 

réécouter avec soin  la question de Me Desalliers, et veuillez y répondre,  je vous 10 

en prie.  11 

LE TÉMOIN D01‐0023 : Il peut reprendre ma question ?  12 

Me DESALLIERS :  13 

Q.  Certainement, Monsieur.  Je...  Je  vous  demandais  de  nous  dire  quel  est 14 

votre nom.  15 

R.  Je mʹappelle (Expurgé).  16 

Q.  Pouvez‐vous nous donner votre date de naissance ?  17 

R.  Je suis né le (Expurgé) 1983.  18 

Q.  Et à quel endroit êtes‐vous né ?  19 

R.  À (Expurgé).  20 

Q.  Et pouvez‐vous nous dire quelle est votre profession, actuellement ?  21 

R.  Actuellement, je suis (Expurgé).  22 

Me DESALLIERS : Merci. 23 

Je vais maintenant vous remettre un classeur qui contient plusieurs documents. 24 

Et au cours de lʹinterrogatoire, je vais faire référence, à lʹoccasion, à certains  25 
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documents qui se trouvent dans ce classeur.  1 

Est‐ce que  lʹon peut remettre un copie au témoin ? Et  jʹen ai également pour  les 2 

autres intervenants dans cette Chambre.  3 

(Lʹhuissier dʹaudience sʹexécute)  4 

Q.  Donc,  le  classeur  que  lʹon  vient  tout  juste  de  vous  remettre,  je  vous 5 

demanderai dʹaller à lʹonglet n° 2. Vous voyez les onglets sur la droite ? Allez, sʹil 6 

vous plaît, à lʹonglet n° 2. Vous y êtes ?  7 

Alors, pour les fins du dossier, ce document porte la cote DRC‐D01‐0003‐2273.  8 

Est‐ce que vous reconnaissez ce document ?  9 

LE TÉMOIN D01‐0023 :  10 

R.  Jʹai  vu  ici  ma  carte  dʹélecteur  et  dʹidentité.  Donc,  ça  cʹest  ma  carte 11 

dʹidentité et de repère dans mon pays.  12 

Me DESALLIERS : Très bien. Merci.  13 

Peut‐on, sʹil vous plaît, donner une cote à ce document ? 14 

LE TÉMOIN D01‐0023 : Vous pouvez reprendre la question ?  15 

Me DESALLIERS : Non, je nʹai plus dʹautres questions par rapport à ce document, 16 

Monsieur le témoin. Simplement, nous allons lui donner un numéro.  17 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : (Intervention non 18 

interprétée) 19 

M. LE GREFFIER  (interprétation de  lʹanglais) : Donc, DRC‐D01‐0003‐2273 aura  la 20 

cote D01‐00124, confidentiel.  21 

Me DESALLIERS : Merci.  22 

Donc, vous pouvez mettre ce document de côté,  je nʹai plus dʹautres questions 23 

par rapport à ce document.  24 

Q.  Est‐ce que vous pourriez nous dire quel est le nom de votre père ?  25 
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LE TÉMOIN D01‐0023 :  1 

R.  Mon père sʹappelle... je peux lui... je peux aussi donner son nom, en public, 2 

comme ça ? Même...  3 

Me DESALLIERS : Oui.  4 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais)  :  Ne  vous 5 

inquiétez pas. Nous sommes à huis clos partiel. Donc, il nʹy a pas de problème si 6 

vous donnez son nom.  7 

LE TÉMOIN D01‐0023 :  8 

R.  O. K., merci.  9 

Mon père sʹappelle (Expurgé) (Phon.) (Expurgé) (Phon.).  10 

Me DESALLIERS :  11 

Q.  Et quel est le nom votre mère ?  12 

LE TÉMOIN D01‐0023 :  13 

R.  Ma mère sʹappelle (Expurgé) (Phon.).  14 

Me DESALLIERS : Merci.  15 

Je vais vous demander maintenant de reprendre  le...  le classeur que  lʹon vous a 16 

remis, et dʹaller au document qui a un petit drapeau sur la droite, n° 10. Donc, au 17 

document n° 10 du classeur.  18 

Pour  les  fins  du  dossier,  il  sʹagit  du  document  qui  a  déjà  reçu  la  cote  EVD‐19 

D01‐0089, et qui porte le numéro ERN DRC‐D01‐0003‐2012. 20 

Q.  Donc,  ma  question  est  la  suivante : est‐ce  que  vous  reconnaissez  les 21 

personnes qui sont sur cette photographie ?  22 

LE TÉMOIN D01‐0023 :  23 

R.  Oui, ça cʹest mon père et ma mère.  24 

Q.  Très bien, merci.  25 
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Est‐ce que vous pourriez nous dire quelle est lʹorigine ethnique de votre père ?  1 

R.  Mon père, il est de... il est hema‐nord.  2 

Q.  Et vous‐même, à quelle ethnie appartenez‐vous ?  3 

R.  Mais si mon père est hema‐nord,  je suis toujours hema‐nord. Chez nous, 4 

on est de... de la tribu... de la tribu du père.  5 

Q.  Très bien. Merci.  6 

Avez‐vous des frères et sœurs ?  7 

R.  Nombreux.  8 

Q.  Est‐ce que vous pourriez nous dire  le nom de vos  frères et sœurs ? Et  je 9 

vous rassure, nous sommes encore à huis clos, personne ne peut entendre dans le 10 

public.  Je  vous  demanderai  de  nous  dire  le  nom  de  vos  frères  et  sœurs,  en 11 

partant du plus vieux.  12 

R.  Merci.  13 

Comme vous venez de dire que nous  sommes à huis  clos partiel, parce que  la 14 

confidentialité et  la sécurité,  il y a de  lʹassurance. Alors, voici. Notre aîné de  la 15 

famille... notre aîné de la famille, il sʹappelle (Expurgé). Sexe « M ».  16 

Deuxième de la famille, il sʹappelle (Expurgé). 17 

Troisième de la famille, il sʹappelle (Expurgé), sexe « F ». 18 

Quatrième de la famille, il sʹappelle (Expurgé), sexe « F ». 19 

Cinquième de  la  famille, elle  sʹappelle...  cʹest un garçon,  il  sʹappelle  (Expurgé). 20 

Sexe « M ». 21 

Sixième de la famille, il sʹappelle (Expurgé). Sexe « M ». 22 

Septième de la famille, elle sʹappelle (Expurgé), sexe « F ». 23 

Huitième de la famille, elle sʹappelle (Expurgé). Sexe « F ».  24 

Et neuvième de la famille, cʹest moi‐même, (Expurgé), sexe « M ».  25 
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Dixième de la famille, il sʹappelle (Expurgé). Sexe « M ».  1 

Onzième de la famille, il sʹappelle (Expurgé), sexe « M ».  2 

Douzième de la famille, cʹétait... est déjà décédé. Il sʹappelait (Expurgé). Sexe « M 3 

». Il est déjà décédé. 4 

Treizième  de  la  famille,  il  sʹappelait...  treizième  de  la  famille,  cʹétaient  des 5 

jumeaux.  Ils  étaient  décédés  après  lʹaccouchement.  Après  lʹaccouchement, 6 

directement, ils étaient décédés. Lʹun était mort, premièrement. Ensuite, donc...  7 

ils étaient... cʹétaient des jumeaux, ils étaient décédés. 8 

Quatorzième de la famille, après ces  jumeaux, cʹest... cʹest une fille qui sʹappelle 9 

— elle est vivante —, elle sʹappelle (Expurgé).  10 

Et  enfin,  dernier  de  la  famille —  il  est  aussi  vivant —,  il  sʹappelle  (Expurgé) 11 

(Expurgé).  12 

Q.  Merci.  13 

Est‐ce que tous vos frères et soeurs sont du même père et de la même mère, ou y 14 

a‐t‐il des différences ?  15 

R.  Nous  tous,  nous  sommes  de même  père. Nous  tous,  nous  sommes  de 16 

même père. (Expurgé).  17 

Q.  Donc...  18 

R.  Pour  le problème de mère, puisque vous avez demandé deux choses : si 19 

nous sommes de même père et de même... même mère. Donc, pour le père, nous 20 

sommes  tous de même père.  Sauf nous  les...  les derniers  là,  nous  sommes  les 21 

enfants de deuxième mère. Première mère  était déjà décédée. Après  ça que  le 22 

papa a épousé notre maman qui est à côté de lui là‐bas.  23 

Q.  Et  juste pour nous aider, à partir de quel enfant est‐ce que vous êtes du 24 

même père et de la même mère ?  25 
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R.  Les enfants de première mère sont (Expurgé) 1 

(Expurgé) et enfin,  (Expurgé). Ça, cʹest pour  la première mère,  là, qui était déjà 2 

décédée.  3 

Q.  Donc, et tous les autres ont la même mère que vous ?  4 

R.  Évidemment.  5 

Me DESALLIERS : Merci. 6 

Je vais maintenant vous remettre un document qui nʹest pas dans le classeur.  7 

Pour  les  fins  du  dossier,  Monsieur  le  Président,  le  document  porte  la  cote 8 

DRC‐D01‐003‐2594,  qui  est  une  photographie,  mais  qui  est  en  réalité  un 9 

agrandissement  de  la  pièce  DRC‐OTP‐0166‐0075 qui  avait  reçu  la  cote  EVD‐10 

D01‐00092. Donc,  jʹaimerais  remettre  cet  agrandissement  au  témoin,  ainsi  quʹà 11 

tous les participants. 12 

LE TÉMOIN D01‐0023 : O.K. Merci. 13 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais) :  Oui,  et  la 14 

question est la suivante ?  15 

Me DESALLIERS :  16 

Q.  Donc, Monsieur,  est‐ce que vous  reconnaissez  la personne que  lʹon voit 17 

sur cette photographie ?  18 

LE TÉMOIN D01‐0023 :  19 

R.  Oui. Ça, cʹest... Jʹai dʹailleurs... Ça, cʹest mon petit frère — directement mon 20 

cadet.  21 

Q.  Pouvez‐vous nous dire son nom ?  22 

R.  Il sʹappelait (Expurgé). Le nom que tout le monde connaît, cʹest (Expurgé) (Phon.) 23 

(Expurgé). Lʹautre nom que la maman avait... lʹappelait souvent : (Expurgé).  24 

Q.  Et est‐ce que vous lui connaissiez dʹautres noms, à votre frère ?  25 
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R.  Oui,  je connais. Mais  les parents non plus... puisque nous  les  jeunes, on 1 

connaît beaucoup de choses, la raison pour laquelle, moi, jʹavais voulu même que 2 

ça soit vraiment, comme vous avez dit avant, en confidentialité ; et puis, la raison 3 

pour  laquelle  jʹavais  insisté beaucoup sur  la confidentialité et sur  les problèmes 4 

de sécurité parfois ; la raison pour laquelle je connais beaucoup aussi son... aussi 5 

son nom de pseudonyme, quʹil avait trouvé en un moment.  6 

Mais cʹest ce... cʹest ce que les parents ne connaissent pas. Mais, moi, je connais  7 

puisque  je connais  tout ce qui a  fait quʹil a eu ce nom de pseudonyme. Moi,  je 8 

connais. Mais  les  parents  ne  connaissent  pas  puisquʹon  est  des  jeunes,  on  est 9 

là‐bas, on circule dans des... on fait des... on circule par‐ci par‐là. Les parents sont 10 

au  champ. Alors,  ils  font  leur  champ. Les parents ne peuvent pas  connaître  le 11 

tout. 12 

Alors, moi,  je  connais  tout — tout,  tout,  tout —  sur  ce  nom‐là :  si...  comment 13 

est‐ce quʹil a  trouvé  ce nom, pourquoi,  tout  ça,  je peux vous expliquer  si vous 14 

voulez... si vous voulez le savoir.  15 

Q.  Oui, très bien. Nous allons y arriver, à cette question du surnom.  16 

Pour lʹinstant, jʹaimerais que vous nous expliquiez : dans votre famille, donc, vos 17 

parents, vos  frères et  sœurs,  les noms quʹils  connaissent, normalement, à votre 18 

frère  (Expurgé)...  est‐ce que vous pourriez nous dire  tous  les noms qui  étaient 19 

connus des membres de votre famille — votre père et votre mère, par exemple ?  20 

R.  Tous les noms de (Expurgé) ?  21 

Q.  Oui.  22 

R.  Tous ses noms quʹon connaît, la famille, cʹest... tous les noms dʹabord que 23 

tout le monde même des environs « que » on a vécu connaissent, cʹest (Expurgé). 24 

Même là où on joue la balle : « (Expurgé), donne‐moi des passes », et ainsi de suite.  25 
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Cʹest ça. Alors, cʹest ça le nom que tout le monde connaisse.  1 

Mais, à lʹécole, le nom que ses collègues de lʹécole... cʹest (Expurgé).  2 

Cʹest  ça,  le  nom  quʹon  lʹappelait  souvent  à  lʹécole.  Même  quand  mes...  ses 3 

collègues me  demandaient :  « Mais... »  Ils me  demandaient  souvent :  « Où  est 4 

(Expurgé) ? Où est (Expurgé) ? Où est (Expurgé) ? » 5 

Alors, et  je me... Alors, pour moi, ça devenait comme  (inaudible) brusquement  : 6 

« Ah, ah, (Expurgé) » puisque le nom habituel, cʹétait (Expurgé). Alors, ses collègues  7 

de lʹécole me demandaient parfois quand on se croise avec un : « Où est (Expurgé) ? 8 

Où est (Expurgé) ? » Voilà. 9 

Me DESALLIERS : Très bien, merci.  10 

Comme je nʹai plus dʹautres questions sur la photo, pourrait‐on lui attribuer une 11 

cote, sʹil vous plaît ?  12 

M. LE  GREFFIER (interprétation  de  lʹanglais) :  La  photographie  dʹune  page  qui 13 

porte la cote DRC‐D01‐0003‐2594 portera la cote EVD‐D01‐00125, confidentiel.  14 

Me DESALLIERS : Merci.  15 

Q.  Donc, votre frère (Expurgé) est‐il plus jeune ou plus vieux que vous ?  16 

LE TÉMOIN D01‐0023 :  17 

R.  Bon.  Je  suis plus vieux que  lui puisque  je  le dépasse en âge — la  raison 18 

pour laquelle je suis plus vieux que lui. On ne voit pas lʹapparence physique. On 19 

compte... On  voit  la  date  de  naissance,  nʹest‐ce  pas  ? Et  parfois...  la  barbe  est 20 

sortie sur ma joue même avant lui. Je ne sais pas sʹil a déjà eu des barbes, hein ?  21 

Q.  Très bien. Donc, combien de temps après vous environ est‐ce quʹil est né ?  22 

R.  Pardon ?  23 

Q.  Est‐ce  que  vous  pouvez  nous  dire  quelle  est  votre  différence  dʹâge 24 

environ ?  25 

ICC-01/04-01/06-T-266-Red-FRA CT WT 22-03-2010 36/67 EA TICC-01/04-01/06-T-266-Red2-FRA CT WT 22-03-2010  36/67 NB T
En application des courriels d’instructions de la Chambre de première instance I en date
du 2 novembre 2011 et du 15 mars 2012, la version expurgée de la transcription est reclassifiée en public.



 37

R.  Bon, normalement, avec lui, on a pas tellement de différence, beaucoup de 1 

distance, puisque quand ma mère avait... mʹavait mis au monde, il y a...  2 

Je donne  la réponse sans des détails. Si vous voulez des détails,  je peux donner 3 

aussi. Alors, on a la différence dʹune année, comme ça.  4 

Q.  Merci. Et est‐ce que vous savez à quel endroit est né votre frère ?  5 

R.  Mon frère, je connais lʹendroit « à laquelle » il est né. Il est né à (Expurgé) 6 

(inaudible). Je donne avec des détails ? Collectivité, tout ça ?  7 

Q.  Si vous...  8 

R.  Il est né à (Expurgé).  9 

Q.  Merci. Est‐ce que vous  savez à quel endroit votre  frère a  fait  ses études 10 

primaires ?  11 

R.  Il a fait ses étude primaires... tout, il a terminé à (Expurgé).  12 

Q.  Toutes ses études — donc, de la première à la sixième — à (Expurgé) ?  13 

R.  Évidemment.  14 

Q.  Est‐ce que vous connaissez le nom de lʹécole quʹil a fréquentée à (Expurgé) ?  15 

R.  Il étudiait à lʹécole de... (Expurgé) (Phon.). Cʹest là‐bas quʹil  16 

étudiait.  17 

Q.  Merci...  18 

R.  À lʹécole... à EP (Expurgé) (Phon.) de (Expurgé).  19 

Q.  Merci. Est‐ce que vous savez à quel endroit votre frère (Expurgé) a fait sa 20 

première année secondaire ?  21 

R.  Il a  fait première  secondaire à  (Expurgé) — à  (Expurgé). Mais  il nʹa pas 22 

terminé là‐bas. On est partis encore à Bunia, et il avait terminé ça à Bunia.  23 

Q.  Très bien. Donc,  sa première année  secondaire, est‐ce quʹil  lʹa « fait » au 24 

complet à (Expurgé) ?  25 
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R.  Il nʹa pas  fait ça au complet puisquʹil y avait... à ce moment‐là, on sʹétait 1 

déplacés à Bunia (inaudible)... à cet endroit‐là.  2 

Q.  Très  bien.  Donc,  à  quel  endroit  est‐ce  quʹil  a  continué  ses  études 3 

secondaires ?  4 

R.  Il  a  continué...  Il  a  étudié  à  lʹinstitut  de  (Expurgé),  qui  se  trouve  au 5 

quartier  (Expurgé).  Là‐bas,  il  a  continué. Après  ça,  vous  demandez  :  études... 6 

études secondaires, le tout ? Ou bien par classe ?  7 

Q.  En fait, il a fait quelle année secondaire à lʹinstitut (Expurgé) ?  8 

R.  Bon, il a étudié là‐bas, à (Expurgé)... il a étudié à... première année, il a fait 9 

là‐bas. Et il a fait aussi sa deuxième année là‐bas,  je pense. Après ça, il est parti 10 

continuer  à  institut  de  (Expurgé)  ‐ de  (Expurgé).  Il  a  étudié  aussi  là‐bas.  Et 11 

là‐bas... De  là‐bas,  il est passé encore à (Expurgé). Si vous voulez des détails,  je 12 

peux... je peux vous donner.  13 

Q.  Est‐ce  que  vous  pourriez  nous  dire  pourquoi  il  est  passé  de  lʹinstitut 14 

(Expurgé) à lʹinstitut (Expurgé) ?  15 

R.  Bon, il avait engrossé une fille. Je pense que même... même maintenant, ils 16 

sont avec cette fille‐là. Puisque les parents de cette fille avaient cherché cette fille 17 

pas mal quand (Expurgé) était disparu. Donc, il avait engrossé une fille. La raison pour 18 

laquelle cʹest une école conventionnée... donc, cʹétait ainsi que le préfet, quand on 19 

a écouté comme (Expurgé) a engrossé une fille, on lui avait... le préfet lʹavait renvoyé de 20 

lʹécole. Cʹest ça la raison pour laquelle la maman a cherché des places par‐ci par‐là, 21 

jusquʹà ce que elle a... maman a trouvé à lui la place... à lʹinstitut (Expurgé).  22 

Q.  Est‐ce que vous pouvez nous dire, au cours des années 2002‐2003, à quel 23 

endroit habitait votre frère (Expurgé) ?  24 

R.  Année 2002‐2003, cʹest‐à‐dire je peux employer — excusez‐moi pour...  25 
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pour vous faire bien comprendre —, en général, dès quʹon était venu à Bunia, les 1 

parents  étaient  venus  à  Bunia,  on  habitait  toujours  ensemble...  on  habitait 2 

toujours  ensemble  jusquʹà  ce  quʹil  était... je  ne  sais pas... donc... juste  à  ce  quʹil 3 

était disparu —  on peut  employer  le  terme. Donc,  on  était  toujours  ensemble. 4 

Parfois,  quand  il  y  avait  des...  des  guerres,  à  lʹépoque  des...  des... sʹil… des 5 

guerres, ont  fuyait  toujours  ensemble. On  fuyait  toujours  ensemble. Dʹailleurs, 6 

nous avec lui, on était toujours ensemble à chaque endroit. Quand la guerre est  7 

terminée, on rentre toujours ensemble, et on vit toujours ensemble. Voilà.  8 

Q.  Donc, vous êtes arrivés quand ensemble à Bunia ? En quelle année ?  9 

R.  Cʹétait...  attendez  un  peu... si  vous  pouvez  me  permettre  un  peu  de 10 

réfléchir.  11 

Q.  Je vous en prie?  12 

R.  (Inaudible)  je  ne  veux  pas  donner  des…  de  réponse  comme  ça,  dans  le 13 

vague ;  je calcule dʹabord. A lʹannée scolaire à laquelle  jʹétais, cʹest à cette année 14 

quʹon était venu à Bunia.  15 

Q.  Aucun problème.  16 

R.  Cʹétait  à  lʹannée  scolaire  2000 à  2001 quʹon  était...  les  parents... lʹannée 17 

scolaire 2000‐2001 que les parents, nous tous à cause des guerres de (Expurgé) — 18 

première guerre, cʹest‐à‐dire, première guerre qui nʹavait... qui nʹétait pas terrible 19 

comme la deuxième là. Alors, ce qui avait fait que les parents... moi aussi  jʹétais 20 

là‐bas, donc, moi,  jʹavais fui. Je ne sais pas si on peut donner des détails : jʹavais 21 

fui à (Expurgé), les parents étaient cachés dans un « container ». Alors on sʹétait 22 

sauvé ce jour‐là. Nos... nos... il y avait lʹun de notre famille... de notre famille qui 23 

était...  qui  vivait  à  Bunia...  a  pris  des  véhicules,  on  était  venu  nous...  nous 24 

transporter nous tous, même toujours dans des désordres comme ça... après des  25 
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désordres  quand  les  Ougandais  étaient  venus  faire  des  protections  des  gens, 1 

alors,  qui  étaient  restés.  Alors,  on  était  parti  à  Bunia  —  cʹétait  à  lʹannée 2 

scolaire... 2000... cʹétait  quand  on  était  à  lʹannée  scolaire  2000...  à  2001... 2000 à 3 

2001. Donc, cʹétait vers cette époque‐là.  4 

Q.  Merci. Et vous avez fait référence à un moment où votre  frère (Expurgé) 5 

aurait disparu. En quelle année est‐ce quʹil a disparu ?  6 

R.  Cʹétait... je nʹai pas vraiment... je nʹai pas vraiment... je nʹai pas vraiment...  7 

jʹai...  puisque  je  nʹai  pas  écrit  même  dans  ma  mémoire... Je  nʹai  même  pas 8 

ça... le... je ne mets même pas ça... comme en considération comme ça, comme si 9 

cʹétait  un  problème‐là... la  date‐là,  puisque...  donc... mais,  cʹétait  vers  lʹannée... 10 

entre  lʹannée 2006‐2007 comme  ça ;  lʹannée 2006‐2007 quʹil  était disparu mais  je 11 

nʹai pas noté ça quelque part pour commencer « rester » ça dans lʹagenda ou je ne 12 

sais  pas  quoi. Mais  cʹétait  à  lʹannée...  ça  doit  être  lʹannée  2006‐2007 quʹil  était 13 

disparu à là maison... à la famille — je peux employer ; même à la maison.  14 

Q.  Très bien. 15 

Donc, entre lʹannée 2000 et lʹannée 2006 ou 2007, pouvez‐vous nous dire avec qui 16 

il habitait ?  17 

R.  Bon.  On  était  toujours...  quand  il  avait  engrossé  cette  fille‐là,  on  était 18 

toujours  ensemble,  la  fille  restait  chez  nous  là‐bas,  ainsi  de  suite.  On  était 19 

toujours ensemble avec les parents ; quand les parents sont au champ là‐bas, un 20 

peu distant,  donc,  nous  sommes  à  la  ville  ensemble  avec  eux dans  la maison 21 

« quʹon » restait  toujours. Donc, quand  les parents de  la fille avaient récupéré à 22 

cause de ce quʹils avaient entendu pour... pour... comme des pardons chez nous 23 

— donner quelque chose pour... chez « la » fille, donc il nʹy avait pas alors... Les 24 

parents de la fille avaient récupéré leur fille‐là chez eux. On restait toujours avec  25 
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(Expurgé) là‐bas ; moi aussi là‐bas avec ma femme. Donc, il part se promener ; il 1 

rentre le soir pour manger, ainsi de suite. Donc, on était toujours ensemble pour 2 

employer  le terme. Après ça  il est... disparu ;  la fille aussi disparu chez eux : de 3 

telles choses.  4 

Q.  Donc, si je comprends bien, cʹétait chez vos parents ?  5 

R.  Oui. Chez « mon » parents.  6 

Q.  Je vais vous montrer un autre document.  7 

Cette fois‐ci, Monsieur  le Président,  le document se trouve à  lʹonglet 1, mais  jʹai 8 

ici lʹoriginal du document que jʹaimerais soumettre au témoin et faire circuler à... 9 

à tout le monde, si cʹest possible.  10 

M. LE  JUGE PRÉSIDENT FULFORD  (interprétation de lʹanglais) : Oui. Dans quel 11 

ordre, Maître Desalliers, au conseil et à la Chambre dʹabord ou au témoin ?  12 

Me DESALLIERS : Je propose de le montrer au Bureau du Procureur en premier, 13 

le faire circuler au banc des juges et, ensuite, le remettre au témoin.  14 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Très bien.  15 

(Lʹhuissier dʹaudience sʹexécute) 16 

Me DESALLIERS : Et pendant ce temps, jʹen profite pour donner la cote ERN du 17 

document, qui est  le DRC‐D01‐0003‐2271, qui se  trouve à  lʹonglet 1 du classeur 18 

que lʹon a remis.  19 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais) :  Au  témoin, 20 

Maître des Desalliers ? 21 

Très bien. Alors, remettez cette carte au témoin, sʹil vous plaît. 22 

Et quelle est votre question.  23 

Me DESALLIERS :  24 

Q.  Donc, Monsieur le témoin, est‐ce que vous reconnaissez le document que  25 
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lʹon vient tout juste de vous montrer ?  1 

LE TÉMOIN D01‐0023 :  2 

R.  Je  pense  que  la...  le  problème  de...  de  confidentialité  est  à  sa  place —3 

 excusez, Messieurs les juges, pour demander cette question — et de sécurité ?  4 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais) :  Nous  vous 5 

en... ne  vous  inquiétez  pas,  cʹest  une  des  raisons  pour  laquelle  nous  sommes 6 

présents ici : nous nous assurons du respect de votre confidentialité — nous  7 

sommes  en  audience  à  huis  clos  partiel —  donc,  vous  pouvez  répondre  aux 8 

questions de Me Desalliers. 9 

Que représente ce document ?  10 

LE TÉMOIN D01‐0023 :  11 

R.  Ça,  cʹest ma  carte de démobilisation... ma  carte de... démobilisation... de 12 

démobilisé... ma carte de démobilisé — on peut employer ce terme.  13 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : M. Sachdeva ?  14 

M. SACHDEVA (interprétation de lʹanglais) : Je suis désolé : à cause de lʹhuissier, je 15 

ne peux pas voir le témoin.  16 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Très bien. 17 

Maître Desalliers ?  18 

Me DESALLIERS :  19 

Q.  Donc, Monsieur, cʹest bien vous que lʹon voit sur cette photographie ? Sur 20 

la photographie qui est sur la carte ?  21 

LE TÉMOIN D01‐0023 :  22 

R.  Pardon ?  23 

Q.  Sur la carte que vous avez sous les yeux, il y a une photographie ; est que 24 

cʹest bien vous que lʹon voit sur cette photographie ?  25 
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R.  Mais cʹest moi. Cʹest qui alors ? Cʹest... cʹest moi.  1 

Q.  Très bien. Merci.  2 

R.  Cʹest mon image ; ma photo, cʹest‐à‐dire.  3 

Q.  Merci beaucoup. Et comment avez‐vous obtenu cette carte ?  4 

R.  Que je donne avec des détails ; vous voulez ?  5 

Q.  En fait,  jʹaimerais peut‐être préciser une petite chose avant que  lʹon entre 6 

dans les détails. 7 

Cette carte est bien une carte qui vous a été donnée par Conader ?  8 

R.  Évidemment.  9 

Q.  Et  Conader  représente  bien  Commission  nationale  de  désarmement, 10 

démobilisation et réinsertion, nʹest‐ce pas ?  11 

R.  Évidemment. Oui.  12 

Q.  Donc, partant de là, est‐ce que vous pouvez nous expliquer, en détail...  13 

R.  O.K. Merci.  14 

Q.  ... comment vous avez obtenu cette carte ? 15 

R.  Vous  savez,  après  la  guerre  qui  était  à  lʹIturi,  il  y  avait  vraiment  des 16 

misères.  Cʹest  ainsi  que,  quand  on  a  excusé  pour  cette...  je  donne  dʹabord 17 

lʹintroduction avant dʹentrer en détail ; ça, cʹest une introduction. 18 

Alors, il y avait... quand on a ouvert « le » Conader pour le désarmement, suivant 19 

leurs  critères  de  recevoir  les  ex‐combattants...  avaient  permis  à  beaucoup  de 20 

civils de se faire comme des ex‐combattants dans  le but  lucratif. Cʹest ainsi que 21 

nous  aussi,  on  était dans des misères  après  cette  guerre. Comme  lʹoccasion  se 22 

donnait de se procurer de quelque chose dans  le but  lucratif, on sʹest  fait aussi 23 

comme des ex‐combattants. 24 

Alors, voici, maintenant, je dois vous donner les détails. 25 
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M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais) :  Quel  est  le 1 

problème, Monsieur Sachdeva ? 2 

M. SACHDEVA  (interprétation de lʹanglais) :  Je ne sais pas, mais  jʹai  lʹimpression 3 

que le témoin est en train de lire quelque chose ; je ne crois pas que cʹest quelque 4 

chose qui émane du classeur. Peut‐être que je me trompe, mais je voulais que les 5 

choses soient bien claires. 6 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Je ne pense quʹil  7 

y ait quelque chose dʹun peu suspect. 8 

Monsieur le témoin, est‐ce que je peux voir ce que vous avez devant vous ? 9 

LE TÉMOIN D01‐0023 :  10 

R.  Mais... venez contrôler vous‐même ; venez me fouiller alors.  11 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais) :  Monsieur 12 

Sachdeva, je crois que cʹest la carte dʹidentité.  13 

M. SACHDEVA  (interprétation  de  lʹanglais) :  Cʹest  peut‐être  le  cas.  Je  vous 14 

remercie, Monsieur le Président.  15 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Maître Desalliers, 16 

veuillez poursuivre.  17 

LE TÉMOIN D01‐0023 :  18 

R.  Quand même on est des... excusez‐moi là... on est des... tous des gens qui 19 

« ont »  restés  sur  les bancs de  lʹécole. On ne peut pas parler  comme des... des 20 

délinquants comme ça. Dʹailleurs, on va parler de réalités, nʹest‐ce pas ? Donc, je 21 

vous donne dʹune  chose par des  « franchismes ». Dʹailleurs,  si on part dans  la 22 

« franchisme », donc, supportez...  23 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais) : Monsieur,  ne 24 

vous inquiétez pas. Écoutez les questions que va vous poser Me Desalliers, et je  25 
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vous demande de vous y concentrer. 1 

Maître Desalliers, reprenons notre chemin, sʹil vous plaît. 2 

Me DESALLIERS : Très bien.  3 

Q.  Donc, vous nous avez donné une introduction et vous alliez nous donner 4 

les  détails, maintenant,  en  ce  qui  concerne  vous‐même.  Comment  avez‐vous 5 

obtenu cette carte ?  6 

LE TÉMOIN D01‐0023 (interprétation du swahili) :  7 

R.  Je  nʹai  pas  encore  terminé  une petite  partie  de  lʹintroduction. Cʹest  une 8 

petite partie seulement. Alors, que je donne. 9 

Ce qui avait fait que beaucoup de civils étaient... Ce qui avait permis à beaucoup 10 

de civils dʹadhérer comme des ex‐combattants, était celle‐ci : dʹailleurs  les civils 11 

nʹavaient  pas...  la...  les  civils  ne  possédaient  pas  lʹarme.  Lʹarme  était  pour  les 12 

militaires. Cʹest ainsi que quand le Conader a... (inaudible) a... quand le Conader a 13 

permis aux réceptions, si quelquʹun arrive avec lʹarme, on le reçoit. Si quelquʹun 14 

arrive avec le... le... lʹappareil de communication, les Motorola, on les recevait. Si 15 

quelquʹun  arrive  avec  la  phonie,  on  le  recevait  comme  des  ex‐combattants.  Si 16 

quelquʹun apporte des munitions, beaucoup de munitions, on le recevait comme 17 

des  ex‐combattants.  Alors,  cʹest  ainsi  que  ce  qui  avait  permis  aux  civils, 18 

maintenant, dʹaller aussi dans le but lucratif là‐bas. Cʹétait les Motorola, la phonie, 19 

avaient permis à beaucoup de civils dʹentrer comme des ex‐combattants dans le 20 

but lucratif. 21 

Alors, il y avait un ami qui était aussi... un ami infirmier comme ça, qui chômait 22 

après  la guerre.  Il a cherché aussi des  trucs  là, chez  le réparateur. On cherchait 23 

par‐ci par‐là, moins cher, on achète, et puis des phonies, des Motorola. (Inaudible) 24 

puisquʹeux là‐bas, ils ne vérifiaient même pas si ça marche ou bien ça ne marche  25 
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pas.  Ils ne vérifiaient pas. Ah, O.K.  Il  écrit  seulement  le numéro de phonie. Si 1 

vous amenez  les...  la... une phonie, trois personnes entrent, pour une phonie. Si 2 

vous  amenez un Motorola, une  seule personne  entre. Alors,  ils  avaient  amené 3 

cet... cet ami‐là. Ils avaient amené une phonie,  ils sont entrés avec ça  là‐bas. On 4 

leur  a  demandé  leur...  si  quelquʹun  (inaudible)... On  leur  a  demandé  leur...  si 5 

quelquʹun  (inaudible) demande : « Vous  êtes de quel groupe armé ? » Cʹest...  la 6 

première question, la première question quʹon va vous demander là‐bas. « Vous  7 

étiez  de  quel  groupe  armé ?  Vous  aviez  quel  grade ?  Vous  étiez  dans  les 8 

bataillons de qui ? » Tout ça, ce nʹétait pas moi qui a fait pour trouver ça. Donc, 9 

tout  ça  ce nʹétait pas dʹabord moi. Cʹétaient  ces amis‐là. Alors, et  trois  sur une 10 

phonie,  ils  sont  entrés  tout  ça...  Ils  ont  rempli  tout  ça,  là‐bas. Avec  leur... On 11 

demandait  leur  identité.  Groupe  armé,  s’ils  sont  de  quel  groupe  armé,  sʹils 12 

avaient  quel  grade,  sʹils  étaient  de  quel  bataillon. On  demandait  leur  nom,  le 13 

nom...  leur... donc  leur  identité quʹon... avec des dates de naissance,  le  lieu, etc. 14 

On demandait même, parfois, les noms des parents. Après ça, on vous donne un 15 

petit ticket comme ça. Donc... et puis, on (inaudible) et ils ont rempli ça là‐bas.  16 

Cʹétaient les Marocains,  je pense, qui étaient à la garde qui… des Casques bleus 17 

marocains qui... qui  étaient à  la  réception. Alors,  ils  écrivent,  ils  écrivent votre 18 

numéro, ce que vous avez donné, le numéro de ce que vous avez donné, tout ça. 19 

Ils  vous  donnent  un...  des...  des  papiers.  Un  papier,  cʹest  ce  que  vous  allez 20 

commencer à entrer avec ça à la porte. Quand vous terminez un petit séminaire 21 

quʹon vous donne là‐bas. Vous rentrez à la maison ou bien là, vous restez chez la 22 

famille là‐bas et puis, vous, le matin vous venez présenter ce papier... entré. Donc, 23 

on remettait des papiers. Un papier, cʹétait pour si  (inaudible) ce que vous avez 24 

remis au Conader, et même son numéro aussi. Si vous avez remis une phonie, on  25 
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écrit là‐bas « Appareil de communication », la phonie. Et on écrit aussi le numéro 1 

de  cette  phonie  que  vous  avez  remis  là‐bas.  On  vous  donne  aussi  un  jeton 2 

comme ça. Sur ce  jeton on a écrit... sur ce papier de  jeton, on a écrit  le  jour que 3 

vous avez... on vous a reçu, à la réception  là‐bas, la date, cʹest‐à‐dire, la date de 4 

démobilisation. On a écrit ça là‐bas, et on a écrit votre délai que vous allez faire là. 5 

De telle date jusquʹà telle date quʹil va effectuer, vous continuez à suivre un petit 6 

séminaire. Tout ça, ils ont fait. Ils ont fait ça.  7 

Premier jour, là, ils ont eu des cours, des séminaires. Après ces cours, ils mangent, 8 

ils rentrent à la maison. Deuxième jour, aussi, ils ont effectué ça. Alors, alors, ils 9 

suivent... Il suit  le séminaire,  il mange. Après ça,  il rentre à  la maison, car  il est 10 

entré  aussi...  il  faisait  aussi déjà  sur demande puisquʹil  était... puisque  cet  ami 11 

était (Expurgé), il faisait aussi sur demande tout ce qui... tout ce qui est ici, tout ce 12 

quʹil a  rempli  ici  (inaudible). Tout ça, cʹest pour  lui, même  la date de naissance, 13 

tout  ça  cʹest  pour  lui  puisque  cʹest  lui  qui  avait  commencé.  Alors,  à  « la » 14 

troisième jour, la demande quʹil avait « écrit » à (inaudible) la réponse est sortie. Il 15 

y avait le (Expurgé), vers la direction de (Expurgé), il  16 

y avait (Expurgé). (Expurgé) (Phon.), (Expurgé)  17 

(Expurgé) (Phon.) là‐bas, ces types‐là (inaudible). Alors, il est venu chez moi. Il  18 

mʹa dit : « Monsieur (Expurgé), il y a un traité comme ça, est‐ce que...  jʹai eu un 19 

travail. Mais, là‐bas aussi, on peut gagner quelque chose. Est‐ce que vous nʹallez 20 

pas continuer avec mon truc ? » Jʹai dit : « Cʹest comment, hier jʹétais ici, jʹétais au 21 

Conader. » Donc, on a déposé une chose là‐bas, il mʹa expliqué tout. Donc, avec 22 

ce jeton, vous pouvez aller... je peux aller le représenter. Ainsi, ce que je gagne, ce 23 

quʹon allait me donner là‐bas, nous allons partager ça. Alors, jʹétais très content, 24 

comme il a aussi des misères. Jʹai dit : « Mais on ne peut pas me menacer, là‐bas,  25 
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à la porte? » Il mʹa dit : « Non, il y a des amis qui ont fait de telles choses aussi. 1 

Vous allez le voir là‐bas. Vous allez... Il y des amis qui étaient entrés avec eux. Ils 2 

vont te conduire. » Alors, moi aussi, avec 100 francs de misère, jʹai pris ces jetons 3 

le matin, troisième jour où je suis parti, arrivé à la porte, jʹai vu comme les amis 4 

ont fait. Les Marocains qui étaient à  la porte et (inaudible). Il nʹy a pas  la photo, 5 

cʹétait un petit papier comme ça. Alors, il a... les amis ont montré, moi aussi, jʹai 6 

montré comme eux. Ils mʹont dit : « Allez, entrez, entrez. » Jʹai montré aussi, je  7 

suis  entré.  Le Marocain  était  à  la  porte,  là‐bas, mais  après  vous  êtes  très  loin 8 

là‐bas  dans...  vous  enfoncez  dans  la  clôture,  très  loin,  là‐bas. Cʹest  là  où  on  a 9 

construit  des  maisons  pour...  dans  lesquelles  on  donne  des  petits...  des 10 

séminaires comme ça aux ex‐combattants. Alors, ils mʹont tout expliqué. Cʹest la 11 

raison  pour  (inaudible).  Ces  collègues‐là,  ces  deux  collègues,  on  est  entré.  Jʹai 12 

montré seulement, cʹétait comme laissez‐passer, on est parti jusque là‐bas. Quand 13 

on  est  arrivé  là‐bas,  jʹai...  je me  suis  assis  à  côté  de  ces  deux  collègues‐là.  Ils 14 

mʹexpliquent  tout. Alors, on suit  le séminaire, aussi  le cours et comme élève,  je 15 

participe aussi. Ah, le quatrième... on a mangé, on est rentré à la maison. Ce type 16 

est déjà parti à  (Expurgé) pour aller  travailler. Là,  il  travaille à  la maison pour 17 

aller  (Expurgé),  là‐bas. Alors,  à  ce moment, moi,  le  quatrième  jour,  quatrième 18 

jour, on est entrés aussi. Le séminaire prenait  trois  jours, seulement. Quatrième 19 

jour, quatrième  jour, on donnait  les... ces  rubriques. Vous... quand vous venez, 20 

vous attendez dʹabord et ainsi de suite. Il y avait à cette heure‐là, alors, vous vous 21 

mettez  sur  la  ligne  comme  ça. Ça  dépend  déjà  qui  était  venu,  dʹune manière 22 

progressive. Donc, les autres continuaient... ceux qui étaient venus en retard, ils 23 

continuent, mais  seulement pour  faire au moins  trois  jours de  séminaire avant 24 

dʹobtenir ça. Alors, le quatrième jour, on est venu pour  25 
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le macaron. On  appelle  ça macaron. On  sʹest  aligné, moi  aussi  je me  suis mis 1 

derrière ces deux... ces deux collègues. Alors, maintenant, on appelle quelquʹun 2 

par le nom, son nom quʹil avait écrit là‐bas à la place de réception, quand il avait 3 

déposé son objet. Alors, on commence à appeler les gens, et même les noms sur 4 

votre papier là, on vérifie ça aussi. On appelle, on appelle et ainsi de suite, ainsi 5 

de suite, ainsi de suite jusquʹà arriver à ce nom‐ci, alors, jʹai accepté. Comme jʹai 6 

représenté ça, et je suis passé aussi devant lʹordinateur comme ça, on mʹa pris ma  7 

photo.  Et  puis,  après  ça,  quand  on  a  pris  votre  photo,  tout  (inaudible).  Vous 8 

attendez où ? À  lʹextérieur  là‐bas, dans votre  ligne maintenant. À cette  ligne‐là, 9 

on vous appelle, tel. On vous donne votre... on vous donne votre macaron, et on 10 

vous remet une somme. À cette époque‐là, cʹétait une somme  importante, hein, 11 

puisquʹà cause de la misère.  12 

On vous  remet une  somme dʹargent avec votre macaron,  et puis vous  rentrez. 13 

Cʹest...  cʹest  à  ce moment...  on  vous  donne  votre  somme  dʹargent,  et  puis  on 14 

vous...  allez,  quand  vous  terminez  avec  prendre  le  macaron  et  une  somme 15 

dʹargent, vous passez dans dʹautres colonnes. On vous remet de  farine de maïs 16 

avec de lʹhuile... lʹhuile de... lʹhuile végétale, plus une radio, des casseroles, des... 17 

« une » pantalon, un polo, un sous‐vêtement, des... des choks  (Phon.). Après ça, 18 

chacun mets  son objet dans  le véhicule. Vous sortez comme ça, avec...  là où  la 19 

porte que vous étiez entré, le véhicule sort comme ça. Vous partez trouver votre 20 

chose  là‐bas : des  farines de maïs, de  lʹhuile végétale.  Jʹétais  rentré avec  ça. Ce 21 

type est toujours là‐bas à (Expurgé). Jʹai pris un (Expurgé)... jʹai pris un (Expurgé). 22 

Jʹai mis mes  trucs  sur ça. Alors,  je  suis parti à  la maison,  très  joyeux, avec des 23 

sommes dʹargent. 24 

Alors, directement, on commence à réfléchir : comment faire entrer aussi les  25 
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autres  là‐bas  puisque  cʹétait  devenu  comme  un  business ?  1 

On  a  fait  beaucoup. On  a  gagné  dans  cela  vraiment  dʹargent. Voilà  comment 2 

est‐ce que jʹavais trouvé ça.  3 

Me DESALLIERS  : Monsieur  le Président,  je pense quʹon peut essayer de poser 4 

quelques questions en audience publique.  5 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais)  :  Très  bien. 6 

Effectivement, une grande partie de la dernière réponse aurait pu être en  7 

audience publique, mais vous avez eu raison de ne pas interrompre le témoin. 8 

Audience publique, sʹil vous plaît.  9 

(Passage en audience publique à 12 h 15) 10 

M. LE GREFFIER (interprétation de lʹanglais) : Nous sommes en audience publique, 11 

Monsieur le Président, Madame Monsieur les juges.  12 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Je vous préviens, 13 

Monsieur,  que  nous  sommes  à  présent  en  audience  publique.  Donc,  si  vous 14 

pouvez  lʹéviter,  je  vous  prie  de  bien  vouloir  ne  pas  donner  des  noms  qui 15 

permettraient de vous identifier. Mais nʹayez... ne soyez pas... nʹayez pas peur à 16 

ce  sujet  parce  que —  comme  je  lʹai  dit  tout  à  lʹheure —  il  y  a  un  retard  de 17 

30 minutes dans  la diffusion des débats  ici, dans  le prétoire,  ce qui  fait que  si 18 

vous craignez que quelquʹun vous écoute sur Internet et puisse vous reconnaître, 19 

eh bien nous pourrons rectifier la chose. 20 

Allez‐y, Maître Desalliers.  21 

Me DESALLIERS :  22 

Q.  Donc,  Monsieur  le  témoin,  vous  avez  parlé  dʹun  somme  dʹargent 23 

importante qui était donnée par  la Conader. Est‐ce que vous vous  rappelez du 24 

montant qui était donné aux personnes qui participaient à cette... à ce  25 
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programme ?  1 

LE  TÉMOIN D01‐0023 :  Excusez,  dʹabord. Une  petite  question. Comme  cʹest... 2 

cʹest lʹaudience publique, est‐ce que ma figure est sortie comme ça sur lʹInternet ? 3 

Même si cʹest lʹaudience publique, il faut transformer la figure puisquʹon est des 4 

gens qui travaillent aussi là‐bas dans des entreprises... dans des... dans des...  5 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Monsieur, je vais 6 

vous interrompre, sʹil vous plaît. Je vais vous interrompre. 7 

Votre visage,  les  traits de votre visage  sont déformés, votre voix est déformée. 8 

Donc,  tant que vous ne donnez pas votre nom,  il nʹy a aucun moyen pour qui 9 

que ce soit qui regarderait les débats de notre Chambre sur Internet puisse savoir 10 

qui  vous  êtes.  Comme  jʹai  expliqué  au  début,  nous  avons  fait  droit  à  votre 11 

demande  de mesures  de  protection —  qui  comprennent  une  déformation  des 12 

traits de votre visage et de votre voix. 13 

Donc, je vous en prie, faites‐nous confiance de façon... Nous faisons ce que vous 14 

nous avez demandé de faire. 15 

Je vous prie de bien vouloir poursuivre, Maître Desalliers.  16 

Me DESALLIERS :  17 

Q.  Donc, je vous repose la question : la somme dʹargent qui vous était donnée 18 

à la Conader, cʹétait combien ?  19 

LE TÉMOIN D01‐0023 :  20 

R.  On  donnait  de  lʹargent  dʹune manière  progressive. Dʹailleurs,  le  jour‐là 21 

que vous obtenez ce truc, on vous donne dʹabord 100 et 10 dollars — 110 dollars. 22 

Mais, après ça, dʹautres étaient venus. Après, on a « réussi » 100 dollars, et on a 23 

terminé avec 125 dollars, toujours dans ce truc. 24 

Après ça, cʹétait prévu aussi, comme on donnait ce séminaire, cʹétait 600. Cʹétait  25 
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prévu que...  cʹétait prévu quʹon nous donne aussi... quʹon nous  finance un...  le 1 

projet... un projet pour de  lʹinsertion  communautaire. Ce que vous avez  choisi 2 

comme votre... ce que vous allez faire dans la vie communautaire. 3 

Alors, cʹétait dʹune manière... cʹétait de votre choix. Si vous... alors... nous... nous... 4 

cʹest tout comme lʹintérêt quʹon allait gagner dans cette affaire. 5 

Malheureusement, nous... notre groupe était des malheureux. Pour les projets, on 6 

a détourné notre argent — je peux employer le terme. 7 

Pour  le projet... pour  le projet... pour  le projet,  il  faut vous  regrouper,  comme 8 

cʹétait  au...  dʹabord,  au  début,  il  faut  vous  regrouper,  des  groupes  armés 9 

« différentes » pour créer aussi de lʹamour et aussi... Cʹest ça ce qui était comme 10 

leur... leur but aussi. 11 

Il faut vous regrouper, cʹest‐à‐dire, après ça, vous choisissez vos projets, on vous 12 

finance. On a  financé...  les gens qui nous précédaient dans  les  (inaudible) quʹon 13 

avait  lancé notre... notre projet. On a  financé même  les autres qui nous avaient 14 

précédés. 15 

Mais  nous  les...  notre  projet...  a  plus  des  dizaines  de  projet...  des  dizaines  de 16 

groupes, comme ça. Leurs projets arrivaient à  la  fin  (inaudible) on a déjà  signé, 17 

même de lʹargent, puisque moi, jʹétais chef dʹéquipe de notre projet. 18 

Alors,  pour  nous,  des  dizaines  de...  de  groupes  comme  ça,  comme  il  y  avait 19 

dʹautres  ONG  qui  venaient  encore  de  Kin  (Phon.),  de  Kinshasa,  pour 20 

recommencer à donner, à... à financer les démobilisés dʹune manière individuelle. 21 

Directement,  on  nous  avait  commencé  à  compliquer,  comme  ça,  puisquʹavant 22 

cʹétait dʹabord par groupe. Nous continuons avec le processus de notre projet. 23 

Après  ça,  il  y  a  dʹautres  ONG  qui  sont  venues  à  Bunia  pour  commencer  à 24 

financer les... les démobilisés dʹune manière individuelle. Cʹest ainsi quʹon nous  25 
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avait compliqué. Jusquʹaujourdʹhui, nous nʹavons pas encore reçu notre... notre... 1 

les financements quʹon allait nous donner —  jusquʹaujourdʹhui. Même, on nous 2 

avait remis tout ce quʹon fait ou nous donne — tout ce quʹon fait ou nous donne. 3 

Ils  nous  aidaient.  Eux‐mêmes,  ils  « dit »  :  « Quʹest‐ce  que  vous  voulez,  quel 4 

projet ? » Tout ça, ils...  ils écrivent tout ça : vous êtes combien, votre nom, votre 5 

carte de... carte de démobilisation, tout ça. On... on prenait tout ça, le numéro de 6 

votre carte de démobilisation, même la date que vous étiez... la date de  7 

démobilisation. Tout ça,  ils « écrit ». Même de… parfois, des macarons,  là, pour 8 

nous tous, ils... ils scannaient ça sur des papiers pareils. 9 

Donc,  tout,  tout,  tout. Malheureusement,  tout  ça,  comme  jʹétais  chef dʹéquipe, 10 

tout... une réunion quʹon vient faire là‐bas, ils nous donnent aussi lʹexemplaire de 11 

tout ce qui est passé, sur des papiers, ainsi de suite, ainsi de suite. 12 

Après  ça,  ils mʹont  remis  encore un bouquin,  comme  ça,  le  jour quʹon  a  signé 13 

même le (inaudible) de financement, là… notre argent. On mʹa remis même un... 14 

des papiers comme ça de plusieurs pages… comme ça… pour que comme... pour 15 

rester... à chaque (inaudible), puis ce jour‐là, cʹétaient seulement les chefs dʹéquipe 16 

qui  étaient  partis  au  PNUD,  donc,  programme  des  Nations  Unies  pour  le 17 

développement. 18 

Donc, on nous a  remis  là‐bas des  trucs,  là. Nous avons signé beaucoup,  là‐bas. 19 

Alors,  on  attendait  seulement...  jʹai...  jʹai...  moi‐même,  jʹavais  demandé  à  ce 20 

type‐là, on demandait : « Il y a des questions ? » Oui, alors,  jʹai demandé : « On 21 

va nous financer quand ? » On nous avait promis de patienter, plus tard dix jours. 22 

Mais, sans suite, jusquʹaujourdʹhui. 23 

Q.  Et quel était ce projet...  24 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Je vous prie de  25 
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bien vouloir attendre un instant. 1 

La référence à des chefs dʹéquipe, faut‐il lʹexpurger ?  2 

Me DESALLIERS : Juste un instant, Monsieur le Président.  3 

Alors, non, nous ne croyons pas quʹune expurgation soit nécessaire, Monsieur le 4 

Président — cʹest suffisamment général pour...  5 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Très bien. Merci. 6 

Veuillez poursuive.  7 

Me DESALLIERS :  8 

Q.  Donc, est‐ce que vous pourriez nous dire : le projet que vous vouliez faire 9 

financer, cʹétait quoi exactement ?  10 

LE TÉMOIN D01‐0023 :  11 

R.  Nous  avions... nous avions demandé  (Expurgé), quʹon nous... parce que 12 

cʹétait prévu  comme  cʹétait  écrit,  je pense. Tout  est  écrit. On  avait programmé 13 

déjà une somme dʹargent sur la tête de chaque démobilisé. Tout était écrit même 14 

dans ce bouquin‐là — tout avec des détails. 15 

Nous avions demandé... notre projet était (Expurgé).  16 

Q.  Merci. Et combien de personnes devaient participer à votre projet ?  17 

R.  Il y avait... il y avait à peu près neuf, je pense… neuf personnes, comme ça.  18 

Q.  Merci. Je vais vous montrer un document qui se trouve au... 19 

Pardon. Oui. Avant,  je crois quʹon me  fait signe quʹil serait bon dʹattribuer une 20 

cote à la pièce précédente.  21 

Je crois que jʹai omis de demander une cote, Monsieur le Président, pour la carte 22 

dʹidentité.  23 

M. LE GREFFIER (interprétation de lʹanglais) : Lʹintercalaire 1, dont la référence est 24 

DRC‐D01‐0032271, se voit attribuer la cote EVD‐D01‐00126, confidentiel.  25 
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M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais)  :  Oui,  Maître 1 

Desalliers ?  2 

Me DESALLIERS : Donc, jʹaimerais maintenant vous montrer un document qui se 3 

trouve à  lʹonglet 3, donc, au drapeau n° 3 du classeur que  lʹon vous a remis.  Je 4 

précise dʹabord que ce document, comme nous sommes en audience publique, ne 5 

doit pas être montré sur les écrans. Et il porte la cote DRC‐D01‐0003‐2275.  6 

M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Oui. Allez‐y.  7 

Me DESALLIERS : Donc, dans un premier temps, Monsieur le témoin, jʹaimerais 8 

que  vous  parcouriez  ce  document  qui  nʹest  pas  très  volumineux,  que  vous 9 

puissiez  bien  examiner  les  pages  de  ce  document.  Et  je  vais  vous  poser  des 10 

questions par la suite. 11 

(Le témoin sʹexécute) 12 

Q.  Donc, Monsieur le témoin, est‐ce que je peux vous demander, à ce stade, si 13 

vous reconnaissez ce document ?  14 

LE TÉMOIN D01‐0023 :  15 

R.  Oui, je connais... je reconnais ça. Ça, cʹétait le document que... quʹon nous 16 

avait remis ce jour‐là quʹon était là‐bas, à... au PNUD, au PNUD là‐bas, quand on 17 

avait... quand on avait réuni tous les chefs dʹéquipe, de groupe, pour aller mettre 18 

leur signature avant de... de nous financer. Donc, on était partis là‐bas, cʹest le... 19 

le  jour‐là, on a pris même des photos  là‐bas. Les gens du PNUD, avec des gens 20 

là‐bas, on a pris même des photos. Cʹétait comme une... un petit festin, comme ça 21 

— mais sans nourriture. Donc, cʹest ainsi quʹon avait remis même ce document 22 

dans la main de chaque chef dʹéquipe — dans la main de chaque chef de groupe, 23 

dans la main de chaque... chef de groupe.  24 

Q.  Et donc vous étiez le chef de groupe pour ce projet, est‐ce quʹon comprend  25 
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bien ?  1 

R.  Oui,  évidemment.  Cʹest  eux‐mêmes  qui  mʹavaient  choisi  pour  les 2 

représenter là‐bas.  3 

Q.  Quand vous dites « eux‐mêmes », vous faites référence à qui ?  4 

R.  À  tous  ces  neuf,  là. On  sʹest  regroupés  :  « Quʹest‐ce  que  vous  pensez ? 5 

Quʹest‐ce  que  vous  pensez,  que  nous  choisissons  quoi ?  Menuiserie,  quoi, 6 

quoi ? » 7 

Alors, on a... on a vu  (Expurgé) était... était bon. Alors,  là‐bas était exigé quʹon 8 

« met » un chef sur chaque groupe qui va commencer à vous représenter. Parfois 9 

même, je ne... Parfois... on allait toujours ensemble, ensemble, ensemble, parfois. 10 

Maintes fois, on partait toujours nous tous. Quand on nous appelle,  je... parfois, 11 

cʹest moi qui... qui prends le mot, mais on était tous là‐bas et on écoutait, chacun 12 

avait ses oreilles, à la place des réunions dans la clôture de... de PNUD.  13 

Me  DESALLIERS  : Monsieur  le  Président,  pourrait‐on  aller  à  huis  clos  pour 14 

quelques questions ?  15 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais)  : Huis  clos,  je 16 

vous prie.  17 

*(Passage en audience à huis clos partiel à 12 h 31) Reclassifié en audience publique 18 

M. LE GREFFIER (interprétation de lʹanglais) : Effectivement, nous sommes en huis 19 

clos.  20 

Me DESALLIERS :  21 

Q.  À  la  toute  première  page  du  document, Monsieur,  si  vous  pouvez, sʹil 22 

vous plaît, le reprendre à lʹonglet nº 3, puisque je vais avoir quelques questions à 23 

vous poser par rapport au document qui est le troisième dans lʹordre...  24 

LE TÉMOIN D01‐0023 :  25 
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R.  Pardon. Vous mʹavez posé une question ?  1 

Q.  Je vais vous la poser. Jʹattends juste que vous soyez à la première page du 2 

document. Vous y êtes ?  3 

R.  Oui.  4 

Q.  On voit, tout en haut de la première page, « (Expurgé) 5 

(Expurgé). » Pouvez‐vous nous expliquer quelle est  6 

cette association ?  7 

R.  Vous venez de lʹexpliquer, cette abréviation. Cʹest : (Expurgé) 8 

(Expurgé) (inaudible) sigle. Cʹest... Cʹest  9 

une association... Ce sont des associations des... associations « locaux » qui sont 10 

comme les partenaires, le PNUD.  11 

Puisque le PNUD ne connaît... Le PNUD, dʹaprès sa... dʹaprès la... sa manière de 12 

travailler, PNUD ne  travaille pas directement avec des... Cʹest ça, ce que même 13 

les gens du PNUD nous avaient... nous avaient raconté.  14 

Et  ils nʹont pas... Ils nʹont pas avec... beaucoup de bureaux par‐ci par‐là ou bien 15 

beaucoup de gens pour travailler directement avec beaucoup de gens comme ça, 16 

la  raison  pour  laquelle  ils  ont  créé  eux‐mêmes  des  petites  associations. 17 

Cʹest‐à‐dire, des... des ONG locales. Ils ont créé des ONG « locaux ».  18 

Donc, les... les engins (Phon.) de cette ONG‐là, cʹest le PNUD qui le paye toujours, 19 

et même, qui contrôle leur... tous. Même les finances, même pour les documents 20 

administratifs,  toute chose qui était dans  leur bureau est donnée, est cédée par 21 

PNUD. Même  leur  salaire,  cʹest  PNUD  qui  le  donne. Alors,  cʹest  les  gens  qui 22 

aident (inaudible). Cʹest les gens qui aident.  23 

Même  si  vous  partez  demander  aux  gens  de  PNUD,  ils  vont  vous  expliquer 24 

comme ça... comme cʹest ça, comme ils nous avaient expliqué. Puisque on avait  25 
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voulu  même...  on  nʹallait  pas  coopérer  avec  ces  gens  puisque  les  Noirs  ont 1 

lʹhabitude de détourner des choses des gens.  2 

Cʹest ça, ce quʹon avait dit aux gens du PNUD. Donc, les gens de PNUD avaient 3 

dit : « Non,  il ne faut pas douter de ces gens » puisque tous ces... tous ces gens, 4 

cʹest les gens que eux... qui les a mis là‐bas « pour » le terrain pour commencer à 5 

les aider.  6 

Cʹest  plusieurs.  Ce  nʹest  pas  seulement  (Expurgé)  qui  (inaudible),  les  ONG  à 7 

Bunia ‐ il y a plusieurs ONG à Bunia qui travaillent avec PNUD. Donc, PNUD est 8 

comme  leur  partenaire... paternel. Donc,  cʹest  PNUD  qui  travaille  avec... donc, 9 

PNUD travaille avec plusieurs ONG... plusieurs ONG « locaux ».  10 

Voilà. Cʹest ainsi que PNUD avait... nous avait dit de choisir nous‐mêmes l’ONG 11 

qui va commencer à nous surveiller quand ils vont nous financer.  12 

Alors, nous avons raisonné quelle ONG on va choisir. Alors, nous tous, on avait 13 

donné lʹidée : il faut quʹon choisisse l’ONG (Expurgé) pour commencer à nous... à 14 

nous  conduire  jusquʹà  trouver nos  financements. Cʹest  ainsi  quʹon  avait  choisi 15 

(Expurgé) qui nous aide quand... là où on part même photocopier, on part avec 16 

les gens  (Expurgé). Quand on part à PNUD,  ils sont  toujours à côté de nous —17 

 toujours, comme ça. On partait avec eux, cʹétait comme ça. 18 

Avant de passer à PNUD, comme on a déjà laissé (Phon.) notre projet à (Expurgé), 19 

il faut dʹabord passer à (Expurgé) pour monter ensemble avec ces gens (Expurgé) 20 

là‐bas — au PNUD. Cʹest ça qui était le rôle de... de cette association.  21 

Q.  Merci.  22 

Juste un petit mot pour vous  rappeler... Ça va  très bien, mais  juste pour vous 23 

rappeler de parler très  lentement puisque, parfois, ça va  juste un petit peu trop 24 

vite pour les gens qui doivent retranscrire tout ce que vous dites.  25 
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R.  O.K.  1 

Q.  Merci de faire attention. 2 

Donc,  on  voit  sur  la  première  page  du  document  — et  vous  excuserez  ma 3 

prononciation  :  « (Expurgé) ». Cʹest bien  le nom qui  figurait  sur votre  carte de 4 

démobilisation ?  5 

R.  Évidemment.  (Expurgé),  cʹest  ça,  le nom de  ce  type‐là,  comme  celui qui 6 

avait rempli premièrement... celui qui avait rempli  7 

premièrement tout à la porte de réception. Alors, comme il avait rempli tout à la 8 

porte de réception par son identité, tout marchait toujours avec son identité. Tout 9 

marchait toujours avec son identité.  10 

Q.  Et  pourriez‐vous  nous  expliquer  ce  que  représente  le  numéro  qui  était 11 

juste à côté du nom : (Expurgé) ?  12 

R.  (Expurgé), ça, cʹest le numéro de ses macarons. Donc, chaque macaron ou 13 

bien  chaque  carte  a  son  numéro.  Et  cʹest  ce même  numéro  qui  se  trouve  au 14 

Conader,  qui  se  trouve partout  au Congo, là  où...  là  où...  cʹest‐à‐dire,  là  où  ça 15 

mérite ou bien parfois...  16 

Donc,  jʹai bien (Phon.) employé le terme. Cʹest ce même numéro qui se trouve si 17 

cʹest  cette  carte, même  si  vous...  on  vous  tape  lʹordinateur. Ces...  Les  gens  de 18 

Conader  tapent ce numéro, alors, cʹest cette photo avec cette carte qui va sortir, 19 

avec ce même numéro pour chaque démobilisé... a sa carte ou bien son macaron 20 

a son numéro. Et ça, cʹest le numéro de macaron.  21 

Me DESALLIERS : Donc, pour les fins des transcriptions, Monsieur le Président, 22 

le témoin montrait la carte de démobilisation qui a reçu une cote un peu plus tôt.  23 

Q.  Puisque... Juste pour une précision, Monsieur le témoin, quand vous dites 24 

« macaron », cʹest la même... est‐ce que cʹest la même chose que la carte de  25 
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démobilisation de la Conader ; cʹest ça ?  1 

LE TÉMOIN D01‐0023 :  2 

R.  Bon, chez nous, on a lʹhabitude dʹappeler ça, cʹest « macaron ». Même les... 3 

quand  on  vous  donnait  des  (inaudible),  on  dit :  « Demain,  vous  en  aurez,  les 4 

macarons — vos macarons. » Quand on donne le macaron, cʹest‐à‐dire on donne 5 

tout : lʹargent, des farines, comme jʹavais dit récemment.  6 

Q.  Merci. On voit toujours sur cette première page de... du document que  7 

nous sommes en train de regarder que (Expurgé) est représentée par (Expurgé) 8 

(Expurgé).  9 

Donc, je vous rappelle encore une fois que nous sommes à huis clos. Ce que lʹon 10 

dit  nʹest  pas  entendu  à  lʹextérieur  de  la  salle.  Est‐ce  que  vous  pourriez  nous 11 

expliquer qui est cette personne ?  12 

R.  Cette personne, cʹest  lui qui était  le coordinateur de cette ONG‐là. Celui 13 

qui était le coordinateur de cette ONG.  14 

Q.  Et quel était votre lien avec cette personne — sʹil y avait un lien ?  15 

R.  Nous  avions  choisi  de sʹadhérer  là‐bas  puisque  ce  type  est  de  notre... il 16 

doit être de notre... de parenté avec mon père. La raison pour laquelle on sʹétait 17 

adhérés... on sʹétait adhérés dans son... je pense  (Phon.) que... pour quʹon puisse 18 

vraiment, hein, comme on peut... il peut être quelquʹun de parenté de papa ;  la 19 

raison pour laquelle moi jʹavais même dit à... aux autres amis, là : « Non, ce type 20 

ne peut pas nous  faire mal. Ce  type ne peut pas nous  faire mal. Quʹon puisse 21 

atteindre (Phon.) là‐bas chez lui, peut‐être cʹest chez lui quʹon peut trouver même 22 

beaucoup dʹéclaircissements. » 23 

Donc, la raison pour laquelle même mes amis, là — mes huit amis, là —, avaient 24 

accepté dʹadhérer, quʹon puisse choisir cette ONG‐là. Comme ile mʹavaient... ils  25 
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mʹavaient vu,  je nʹai pas de doute  en  cette ONG‐là. Alors,  cʹest  la  raison pour 1 

laquelle  ils mʹavaient même...  ils mʹavaient accepté quʹon puisse adhérer  là‐bas 2 

— quʹon puisse aller par là‐bas.  3 

Q.  Et  est‐ce  que  vous  connaissiez  dʹautres  personnes  qui  étaient  en 4 

responsabilité dans cette ONG ?  5 

R.  Bon,  dans  cette  ONG,  il  y  avait  aussi  un... Puisquʹils  ont  créé  cette 6 

ONG... Quand il a créé cette ONG, ils avaient...  7 

Il avait créé cette ONG, cʹétait même avant que PNUD arrive à Bunia. Donc,  ils 8 

avaient  créé  ça  avec mon  frère. Donc,  il  avait  créé  lui‐même, mais  il  travaille 9 

parfois avec mon frère, comme le champ de piments. Là‐bas, ils avaient créé un 10 

grand champ de piments quelque part, un peu distant à Bunia.  11 

Donc, mon frère surveillait les gens qui cultivent là‐bas. Mon grand frère, notre 12 

grand frère aîné, il surveillait comme les gens cultivent là‐bas et ainsi de suite. 13 

Donc,  même  quand  le  PNUD  est  arrivé,  il  a  appelé  aussi.  Comme il  avait 14 

beaucoup  de  travail  dans  son  bureau — il  avait  beaucoup  de  travail —,  les 15 

démobilisés arrivent treize à la douzaine là‐bas par‐ci par‐là, alors, il avait aussi 16 

appelé, mon grand frère,  là, pour quʹils travaillent ensemble  là‐bas, avec  lui. Ce 17 

nʹétait  pas  seulement mon  grand  frère,  il  y  avait...  il  y  en  avait  aussi dʹautres 18 

personnels,  que  je  ne ne  savais même pas  leur  identité,  qui  travaillaient  aussi 19 

là‐bas.  20 

Q.  Quand  vous  dites  :  « Votre  grand  frère »,  pour  quʹon  soit  précis, 21 

pouvez‐vous nous donner son nom ?  22 

R.  Que je donne son nom ?  23 

Q.  Lequel de vos grands frères ?  24 

R.  Cʹest notre grand frère aîné qui sʹappelle (Expurgé) ou bien (Expurgé)  25 
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(Expurgé). 1 

Q.  Merci. Je vous demanderai dʹaller à la dernière page de ce document. 2 

R.  Numéro combien ?  3 

Q.  Cʹest... Si vous regardez dans le bas... en bas de la page à droite, il y a des 4 

numéros. Cʹest celle qui se termine par les numéros 2283.  5 

R.  Numéro 8 ?  6 

(Lʹhuissier dʹaudience sʹexécute) 7 

Q.  Donc, est‐ce que vous voyez, tout en bas de la page, DRC‐D01‐0003‐2283 ? 8 

Vous voyez cela ?  9 

R.  01... DRC‐D01,  cʹest  ça,  ce que vous venez de dire...  (fin de  lʹintervention 10 

inaudible).  11 

Q.  Oui. Le dernier numéro que  lʹon voit est 2283, nʹest‐ce pas ? Vous êtes à 12 

cette page ?  13 

R.  2283 ? Oui, je suis là‐bas.  14 

Q.  Dʹaccord. Donc, cette page sʹintitule : « Liste des démobilisés par projet ». 15 

Pouvez‐vous nous expliquer un peu quelle est cette liste ?  16 

R.  Ça,  cʹest  une  liste  de  nos... de  nos  groupes.  Cʹest‐à‐dire  les  neuf 17 

démobilisés qui étaient... qui avaient formé ce groupe‐là.  18 

Q.  Donc, il y a des numéros dans la colonne de gauche. Vous voyez : « N° 1, 19 

(Expurgé) ». Cʹest bien le nom que vous aviez donné à la Conader, nʹest‐ce  20 

pas ?  21 

R.  Hmm. 22 

Q.  Vous devez répondre par « oui » ou par « non ». Est que cʹest bien...  23 

R.  Oui.  24 

Q.  Oui ? Merci.  25 
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Jʹattire votre attention sur la troisième ligne, où on voit : « (Expurgé) ».  1 

R.  Oui. Cʹest mon frère.  2 

Q.  Donc, (Expurgé), cʹest votre frère ; cʹest cela ?  3 

R.  Évidemment. Évidemment.  4 

Q.  Jʹattire votre attention ensuite sur  la  ligne n° 8 de cette  liste, où  lʹon voit : 5 

« (Expurgé) ». Est‐ce que vous pourriez nous expliquer qui est cette  6 

personne ?  7 

R.  Ça aussi, cʹest mon frère. (Inaudible) directement.  8 

Q.  Donc,  celui  qui  vous  suit  dans  la  famille ? Celui  qui  est  né  juste  après 9 

vous ?  10 

R.  Oui, après moi directement.  11 

Q.  Vous aviez indiqué un peu plus tôt que son nom est (Expurgé).  12 

(Expurgé), cʹest bien son nom ?  13 

R.  Oui. (Expurgé), cʹest ça son nom, oui — son  14 

vrai nom. Alors (Expurgé), ça, cʹest le nom de pseudonyme quʹil avait...  15 

quʹil avait mis quand il était entré aussi au Conader.  16 

Q.  Donc, est‐ce que cʹest en arrivant à la Conader quʹil sʹest donné ce surnom ?  17 

R.  Oui. Même dʹentrer... dʹentrer  au Conader,  est‐ce  quʹil  avait... quand  on 18 

demandait... puisquʹil était, lui, il était... lui, il était entré un peu après nous. Donc, 19 

après nous, il y avait beaucoup de murmures qui circulaient. Tous les gens qui... 20 

qui venaient de Conader disaient...  racontaient quʹon a dit : « Les gens de... les 21 

gens  qui  ont  remis  des  phonies,  là...  les  gens  qui  continuent  à  remettre  des 22 

phonies, un  jour, on va vous demander vos armes. » Cʹest ainsi que beaucoup 23 

avaient  commencé  à  se donner...  beaucoup de  gens  qui...  qui  entraient  là‐bas, 24 

dans le but lucratif, commençaient à se donner des noms de pseudonyme, là.  25 
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Q.  Sur la colonne, il y a une colonne — tout juste à côté de la colonne nom —, 1 

qui  est  écrit  ID  numéro.  Est‐ce  quʹon  voit  bien  les  numéros  « identification  » 2 

donnés par la Conader dans cette colonne ?  3 

R.  Oui.  Ça,  ce  sont  des  numéros  de  chaque  macaron... les  numéros  de 4 

macaron de chaque personne. Donc, les numéros de cartes de démobilisation de 5 

chaque  personne.  Même  si  vous  demandez  les...  la  carte...  la  carte  de 6 

démobilisation de chaque démobilisé qui est ici, vous allez trouver ces numéros...  7 

sont écrits sur  la carte de chaque personne. Le numéro qui est devant son nom 8 

doit  être  aussi  sur  sa  carte. Même  le  numéro  que  vous  voyez  là‐bas,  si  vous 9 

comparez avec, je pense, le numéro qui est sur... sur ma carte... sur mon macaron 10 

de  démobilisation,  ce  numéro  doit  être... ce  numéro  doit  se correspondre. 11 

Donc, ça doit être le même. 12 

Me DESALLIERS : Merci.  13 

Pourrait‐on attribuer une cote EVD à ce document DRC‐D01‐0003‐2275, sʹil vous 14 

plaît ?  15 

(Discussion entre les juges sur le siège et le greffier dʹaudience) 16 

M. LE GREFFIER (interprétation de lʹanglais) : Juste une page. Donc, ce sera la cote 17 

EVD‐D01‐00127. 18 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais) :  Est‐ce  que  ce 19 

doit être uniquement  la dernière page, Maître Desalliers ? Le  témoin a  regardé 20 

plus  dʹune  page  dans  lʹonglet  n°  3.  Et  il  a  fait  des  commentaires. Donc,  que 21 

demandez‐vous, de  façon précise, en ce qui concerne  les cotes EVD... en ce qui 22 

concerne, donc, lʹonglet n° 3 ?  23 

Me DESALLIERS : Cʹest  tout  lʹonglet  n°  3, Monsieur  le  Président. Donc,  de  la 24 

première à la dernière page — de la page 2275 à la page 2283.  25 
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M. LE JUGE PRÉSIDENT FULFORD (interprétation de lʹanglais) : Cela me semble 1 

juste.  Mais  nous  allons  donc  enlever  la  même  approche  restrictive  de  ce 2 

document, dans la mesure où le contenu nʹa pas été expressément mentionné. Sʹil 3 

nʹa pas été mentionné de façon expresse, nous nʹallons pas lʹutiliser comme étant 4 

une preuve de ce qui a été dit. Nous allons lʹexaminer uniquement pour le motif 5 

pour lequel il a été produit.  6 

Veuillez donner une cote à lʹonglet 3.  7 

M. LE  GREFFIER (interprétation  de  lʹanglais) :  Donc,  DRC‐D01‐0003‐2275.  Et  ce 8 

document aura la cote EVD‐D01‐00127.  9 

Me DESALLIERS : Monsieur le Président, juste un petit instant, sʹil vous plaît.  10 

Monsieur  le  Président,  jʹaimerais  peut‐être…  juste  un  point  de  précision 11 

puisquʹau départ, quand jʹai montré le document au témoin, je lui ai demandé de 12 

parcourir chacune des pages afin de bien établir quʹil sʹagissait bien du document. 13 

Maintenant,  je  comprends,  de  votre  intervention,  Monsieur  le  Président, 14 

quʹuniquement  les  éléments  qui  auront  fait  lʹobjet  de  discussion  en  Chambre 15 

seront considérés par la Chambre lors des... lors des délibérés. Mais peut‐être que 16 

jʹai mal compris.  17 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais) :  Cʹest  juste, 18 

Maître Desalliers, sauf quʹil  faudra agir raisonnablement. Par exemple, nous ne 19 

savons  pas  quʹest‐ce  qui  sera  proposé  par  le  Bureau  du  Procureur  en  ce  qui 20 

concerne ce document. Il se peut que lʹon suggère que ce document nʹest pas ce 21 

que le témoin disait ce quʹil était. Dans ce cas‐là, nous regarderons le document 22 

dans son ensemble pour vérifier si les déclarations qui sont faites étaient précises. 23 

Mais nous agirons avec beaucoup de prudence. Nous nʹaccepterons donc pas des 24 

faits comme étant justes sʹils nʹont pas fait lʹobjet de la déposition du témoin  25 

ICC-01/04-01/06-T-266-Red-FRA CT WT 22-03-2010 65/67 EA TICC-01/04-01/06-T-266-Red2-FRA CT WT 22-03-2010  65/67 NB T
En application des courriels d’instructions de la Chambre de première instance I en date
du 2 novembre 2011 et du 15 mars 2012, la version expurgée de la transcription est reclassifiée en public.



 66

devant nous, dans le prétoire. Cʹest là que je voulais en venir, et je crois que cela 1 

est  cohérent avec  lʹapproche que nous avons adoptée avec  tous  les documents 2 

jusquʹà présent.  3 

Maintenant, Maître Desalliers, concernant le temps qui nous reste, maintenant. Je 4 

ne voudrais pas vous interrompre, mais quelle sera encore, à votre sens, la durée 5 

de vos questions ?  6 

Me DESALLIERS : Je dirais environ une heure et demie, Monsieur le Président.  7 

M. LE  JUGE PRÉSIDENT FULFORD  (interprétation de  lʹanglais) : Un  instant,  sʹil 8 

vous plaît.  9 

(Discussion entre les juges sur le siège) 10 

Cʹest une indication très utile, Maître Desalliers. 11 

Donc, nous allons maintenant interrompre pour la pause déjeuner.  12 

Maître Sachdeva, nous voulons aussi vous permettre dʹavoir un déjeuner. Donc, 13 

nous  ne  vous  demanderons  pas  de  mener  votre  contre‐interrogatoire  avant 14 

demain.  15 

M. SACHDEVA  (interprétation  de  lʹanglais) :  Merci  beaucoup,  Monsieur  le 16 

Président.  17 

M. LE  JUGE  PRÉSIDENT  FULFORD  (interprétation  de  lʹanglais) :  Nous  allons 18 

maintenant  interrompre pour  le déjeuner,  et vous  aurez  ainsi  la possibilité de 19 

vous relaxer, de prendre quelques rafraîchissements, et nous reprendrons notre 20 

séance à 14 h 45, cet après‐midi dans une une autre salle. Non, pas à 14 h 45 —21 

pardon, je me corrige —, à 15 h. Nous nous réunirons donc à 15 h cet après‐midi. 22 

À 15 h cet après‐midi, dans la salle dʹaudience n° 2. Merci. 23 

*(Passage en audience à huis clos à 12 h 56) Reclassifié comme audience publique 24 

M. LE GREFFIER (interprétation de lʹanglais) : (Intervention non interprétée)  25 
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(Lʹaudience est suspendue à 12 h 57) 1 

RAPPORT DE RECLASSIFICATION 2 

En application des courriels d’instructions de la Chambre de première instance I, 3 

en date du 2 novembre 2011 et du 15 mars 2012,  la transcription est reclassifiée 4 

en  public  après  que  les  expurgations  indiquées  aient  été  appliquées  comme 5 

instruit par la Chambre. Tous les passages en « *huis clos », « *huis clos  partiel» 6 

sont maintenant disponibles au public à  l’exception des parties expurgées de  la 7 

transcription.  8 
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